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  Concours sous le patrouage

L'Institut Canadien-Français.

UN CUNCUURS est ouvert à lu jeunesse ca

nadieune par Nr. Chariea Diou, Artiste, sous te

patronage de l'Institut Canadien-Françals. ,

Bujet :—Quels sont les meilleurs moyens d'en-

cournger los Beaux-Arts au Cansda?
Le Coneuurs est ouvertjusqu'au 5 Juin 1860,

Le prix du Concours ters un portrait à Thuile

de l'auteur du tmeilleur Essai, ou d'un membre

de sa famille, où d'un homme publie à son choix.

Trois où cing Juges seront vommnés par l'Insti-

t ot leur décision sera sans appel

Chaque Essai devra être signé d'un Pseudo.

Ayms et accompagné d'une lettre cachutée con

tenant de nom de l'auteur. Lalettre du concure
rent heureux sera seule onverte, Les autres cou-
aurrents auront droit de retirer leurs Essais : ils
n'auront pour cela qu'à s'adresser su Secrétaire-
Arghiviste, dépositair. des essais et lettres.

ar ordre,
PF. X. A. TRUDEL,

15 mars Bec. A. I.C F.

POLLES
AMERICAINS.
FOURNAISESÀAIR CHAUD

VENTILATEURS
xT

PUELES DE FANTAISIR POUR SALON.
=”

GRILLES.

GRANDE REDUCTION
SUR LE

Prix des pocles de toute espece
Le STATESMAN Consumeur de Gax,
Le ALBANIAN, do de Gaz et de fumée,
Le “ PRINCESS, ” Cooking pour le Charbon,
Le CROWN OF THE WEST,
Ls WOODLAND FARMER,
Le CLIPPER AIR TIGHT,
Le FIRE WITCH,
SUPÉRIEURS Pocles de Cuisine pour te bois,

et un Grand Assortiment de Poéles de Salon de
tous patrons et de tous prix.

A vendre à l'Etablissement de

UJ. MARTINEAU.
RUE NOTRE-DAME, No. 277, MUNTREAL,
PLOMBAGE et TOITURES de toutes sortes

exécutés dans le plus bref délai.
U- J. MARTINEAU,

Étameur, Plombler et Couvreur,
37 oct. 1389,

HOTEL DE L’EMPIRE,
No. 12,

RUE BONSECOURS,

"OR VASTE ÉTADLISSEMENT conticat des
Cabinets particuliers pour les voyageurs pressés,
où l'on pourra être servi en quelques minutes, de
Lois les mets que l’on peut se procurer dans nu-
cun Restaureur de première classe.
La table d'hôte du Grand Salou de l'Etablisse-

ment sera ouverte depuis MIDI jusqu'à TRUIS
Treures, chaque jour.

PRIX POUR LE DINER 30 SUUS.
Le service de ce vaste Hôtel se finit avec toute

le régularité et la courtoisie possibles.
LE SALUN AUX LIQUEURS.

Les personnes qui tiennent le Salon aux Li-
queurs sont trés-versées dans la préparation de
toutes esnèces de bolssous où breuvages selon le
#ystème des grande Hôtels d'Europe.
VA DR CHAMPAGNE, UEXIEVRE, RAU-DE-VIS, ET
TOUTES SORTES LR VING, AINSI QUE LIQUEURE

VRANÇAIBSE, 4C.
On tent & ce cumptuire : Cigares de toutes

COMPTOIR AUX HUITRES.
Ou peut avoir dans le plus court délai, des

Ruitres d'en bea de Portland, do New-York, ke.
ALLEES DE JEU DE QUILLES.

Les personnes qui désirent preudre une agrén-
ble ie de Jeu de Quilles peuvent venir &
YHôtei de l'Empir. Esles y trouveront les quatre
malleures Allées que possude Muntréul : Je plus
grande tranquilité y regne constamment.

Cet Ftabl ‘ent possède un grand nombre
de chambres à coucher, à la disposition des voyu-
geurs qui se trouveront logés à bon marché et
aussi confortablement que dans aucun autre
grand hotel de cette Cite,

Le propriétaire est aotuell-ment à faire cons-
truite de nouvelles chambres pour les voyageurs.

ÉCURIES,
Le Propriétaire a 4 Ia disposition du public

plusiours places pour chevaux, daos sea magnifi-
ques Ecuriezet prendra le plus grand soin des
chevaux qu'on voadta bien lui confier.

J. B. EMOND,
Propriétaire de l'Hôtel de l'Empire.

 

20 déc

EncourageonsnosManufactures.

EMPOIS COLONIAL A PATENTE
Munufacturé par

LA CONPAGNIE CANADIENNE D'EMPOIS,
DE MONTREAL.

* CET EMPOIS excellent est supérieur à tous
cons lnportés, «t v'exige quN RRNAL pour le

. Matire en ussge dans toutes les famliles.
17 janv

AVIS D'ASSURANCE.

CONPAGNIES D'ASSURANCE

“ MERCANTILEHANOVRE HOPE
CAPITAL COMBINE AVEC UN SURPLUS

 

LX Soussigné continue artuellement à efce-
toer des assurances et fournir des polices à des
taux réduits des premières Compagnies ci-dessus

  

ni bois dans les faubourgs sont
BAS PRIX.

AUSTIN CUVILLIER,
. Agent.

L. I FONTAINE,
lsspecteur,

24 janv. 1800
 

AVIS D'ASEURANCE.
LA COMPAGNIE D'ASSURANCE

ROYALE
CONTINU

A

ASSURER LES PROPRIKTES
À des termes encore plus favos
rables, et a des taux auxsi ba-
que ceux exigés par aueunis
autres

|

bonnes Compagnies an-

 

Montréal, 17 copt 1080

 VENTE
Par Autorite de Justice.

AVIR PUBLIC est donné jar ces présentes
que LUNDI, le LEUX AVRIL prochain, à MIDI,
su Bureau du Nutaire soussigué, No, 20, rue St.
François-Xavi r, de cette ville, seront vendus,
au plus offrant et dernier enclhériseeur, les 1%2-
MEUBLES suivants, dépeudent de la succession
de feu JUSEPH KN ADP, en son sirantt du dit
ieu de Montréal, Ecuier, Marchand, savoir :

DEUX TERRAINS ou EMPLACEMENTS situés
ou lu dite cité de Montréal, formant partie
de lu propriété MeKenzie et lécigués sur un
plan fit par Mr. Jl H. McFarland, Arpen
teur Juré, daté le vingtseplicme jour de
Mai, mil huit cent cluquante-un et déposé
dausl'Uilice d'Isanc Jones Gibb, Notaire, à
Moutréul, par acte de dépot daté le viugt-
seuvieme jour de mai,mik huit cent cinquan-
te-trois ; lesquels lots sont contigus et bur-
nés comme suit : prenant en front au cle
min conduisant de Montréal à la Cote ded
Neiges, aboutissant enprofondeur à une ruel-
le où pussage de dix-lruit pieds de largeur,
propriété de Sir George Simpson ou ses re-
présentants, joignant d'un coté, au eud-est,
par le lut numéro ringt-neuf et de l'autre
coté, au nord-ouest, par une autre ruelle ou
pause de dis-huit pieds de largeur aussi
a propriété du dit Sie Geurge Simpson vu
ses représentants. Ces dits terfuins ou em-
Tlacemeuts sont connus suus les lots numé-
ros trente et treutr- n, et contiennent cent
vingt pieds de front sur quatre-vint huit
pieds de profondeur, cent quatre-vingt
douze pieds dans la ligne sud-est et deux
cent sept pieds dans la ligue uord-ouest,
mesure française et plus où muins ; avec le
druit «'enirée et le sortie sur les dits ter-
reins où emplacements pars ruelle en pro-
fondeur et avec aussi droit de passage dans
les ruelles conduisant au dit chemin de ln
Côte des Neiges, le tout tel que montré sur
de plan.

Ces lois suut comimués.
Titre incontestable.
Puur les conditions, s'atresser au Soussiqué,

T. DOUCET,

Montréal, 12 mare 1850—tad
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LA ROYALE,

COMPAGNIED'ASSURANCE.
CAPITAL : —DEUX MILLIONS STERLINGS.

LE Soussigné à l'honneur d'informer le publie
que

M. J. LEANDRE BRAULT,
de cette ville, est autorisé à prendre des assu
rances de lu partde celte compagnie.

H. L. ROUTH,
Agen.

No. 35, dans le même burean que la Société ae
Construction Canadienne.

 

 

nee d'Etat c-ntre le Feu,
(STATE FIRE INSURANCE,)

BUREAUX PRINCIPAUX—3, PALL MALL

ET 31, LUDGATE UILL,

Londres.

Etublie en 1856, pur uns charte du Par-
lement Impérial.

Capital,--$2,500,000,
AVEC AU-DELA DE 1000 ACTIONNAIRES.

Président,—Le Tros-llunorable Lonp KRaxk.
Directenr-Clérant, x. Ber,
Secrétaire—Wi

 

   

O peut voir tous les joursle livre de fonds eur
le comptuire au

Bureau Principal, Branche Canadienne,
Toronto,
 

Syndies et Burcan des Directenrs en Canada :

Honoruble John Kuss: |W, I. lowland, Revier,
John Crawford, Ecr., MP,
Wi. McMaster, Fer, |William Ross, Ber,

Wim. Henderson, Her.

Banquiers—ba Banque de Montréal,
Avucats.—Russ, Crawford & Uromble,

 

Cette branche n'a été ouverte qu'en Javier der-
uler el & nrinienant vu revenu de

$75,000!
Qui sont retenues dans ce paye.

L'Augmentation des affsires en Angleterre est
sans précédent, cotutne on le verra par les re-
tours parlementaires et ce qui n paru dans le
rapport de septembre dernier: :

L'on verra par ce qui suit que le montant to-
tal d'affaires durant les derulers neuf 1wuls des
opérations de cette Compagnie à été de vi
deux milles, neuf cents et une nouvelles polices,
produisant un revenir annuel additioncl de

$150,000
Représentant des propriétés assurées au montant
de
‘Trente Millions de Piastres,

Le rapport dit en outre, que “les Directeurs
folicitent fes actionnaires sur l'augmentation sa-
tisfaisante dans les affaires dela Compagnie et
ils ont toutes los raisons de croire qu'avec ses tue
Jations bien cououes, Ja compagnie ne peut man.
quer de cuntinner dans les memes proportions.

Le Capital dela Compagnie est cutidrement
effecté aux dettes du feu, sans réserve au dépar-

   

tement de la vie,
Toutes pertesen Canada sout soumises aux

01 en examinontmessienurs composant le Bure
leo particularités, et si trouvés
suite” en ordonue le paiement.
fait recevoir us grand nonibre de lettres de remer-
ciments.

81 quelques dificultés s'élevaient entre les rée
clamants et la Compagnie, le Géraut a plelo
pouvoir d'accepter tous les procédés en loi.

ALÉXANDRE RTEWART,
Gétant de l'Amérique-Hritanaique-du-Nord.

SIMPHON & BETHUNE,
Agents.

36 Rue St. François-Xazier,
Montréal.

  

 

2 Décembre.—qtok

A VENDRE
“ PROPRIETE LATOUR, ”

VENTE CUNTINUEE.
ON continue Ia vente des superbes lots ae Is
PROPRIETE LATOUR," Besver Mall, à ven-

te privée—Fon titre.—Termes faciles. — Pour
plan et conditions, s'adresser à

D.B.&C.F. PAPINEAU,
26, Petite Rue Bt, Jacques. Montréal, 81 fér—k

AWES
AN

PROPRIETAIRES DE MOULINS
Manufactures, &e

NICOLAS LACROIX,
= EUR ET UCUNSTRUCIEUR DE

Mouling, 57 Îtue Notre-Dame, Mouiréal l’ateuté
de Sa Majesté le 10 Avril 1855 pour une nouvel-
le roue bydrolique nommée Turbine à flélicos,
suprrieures à toutes celles coustruites jusquà
présent, elle à plus de furve, beaucoup plus de
vitesse et marche mieux daus l'eau, convient
mieux aux chutes les plus basses et s'y place avec
beaucoup d'urantages. Toutes tes partivs de cette
roue et purliculicrement les hélices sul € :1#-
teuites de matiere à donner le plus grand résul-
wt des furces d'imputslun de gravité et de ré
tion elle se place aussi de maniere à tirer }
de lu cbûte plus bas que la rove per aspiration.

Par sa force etsa grande viwsse elle est la
meilleure pour les scies circulaires, parce qu'eile
& Les in de peu de multiplication, 11 en est de
meiue pour les moulinsa farine, elle se place
tres avantageusement dans les chutes depuis 5 à
15 piedu immédiatement sous la moulauge, sana

eugrenage. Par la nouvelle maniere de sou pivo-

tage tant pour la roue que pour lu monlange, elle
marche sans replumnber son arbre et beaucoup
Plus longtemps qu'avec des eugrenages, sa mar-
che eut si tranquille qu'on entend que % muimure
des graiue qui se froissent sous Ia woulange, il
w'y à rien à @ aisser que Je frulteutent de l'œil-
lard dulit de la muulange, lequel peut marcher
tres longtemps saus renouveler l'huile et sans re-
plomber son arbre.

Les premieres roues que j'ai j'incées sous lu
moulange n'out encore eu aucun dérangeuent et
aucun soli pour leur marche, elles vnt le méme
avantage pourtoutes especes de 1uanufactures,
avec beaucoup d'écunumie dans les engrenages,
poulies et frottement pour ubteuir la vitesse.
‘expérience m'a fait faire depuis peu un perfec-

tionnement à sa turbine qui l'a beaucoup amé-
liorée, je la place aussi sous fe smut mill, lequel
eat perfectionnéd de matiere que le Smut, le ven
tilateur, les sas ctlcs élévateurs sont réunis sur
la inème charpente et vccupeut peu de place.
d'ai aussi perfecliunné mes blûteaux de manicre
que le métme blûteau peut blüter le blé, seigle,
sarrazin, orge et blé-d'inde comme si le meme
blüteau était fait expres pour claeun de ces
grains, etle même dbiüleau est principalement
fait pour Ia farine pour le 1ourché, pour donnerlu
plus belle qualité et le plus de rente qu'il soit
possible de retirer du grain.

J'ai également perkctionné et simplitié le mé-
canisme de In scie circuluire pour les billuts, de
sorte que je puis le fournir à trée-bas prix et le-

1 eatle meilleur pour lu justesse et la beautd
juge ; je construit aussi den écies à chafses

simple et double, et tout ce qu'il y « de plus vou-
venus ell cn gente,

Je fourais le méeanisme do toutes espèces de
moulins, manufactures etmachiueries a des prix
tres-Modérés, je garantis mon ouvrage et je mets
et tuarche mnvi-tueme les moulins à farine el À
scies, vu ma grande expérience daus lu pratique
de ces muulius, et éguiement pour les muuliue à
carder la laine.

Je fournis nussitoute autre roue en usage cn
Europe et en Amérique, tel que la roue turbine
françaine (fourneyrons 4: ! n'est pas connus en
Cnosdaot y-ii eu Hrance, éat arrivée au plus
haut degré de perfection, ainsi que ln rope de
Jouval. Je construis toute espece de roue verti-
cale et hurizoniale, et les meilleures qui soient en
usage, j'en fournis les plans et la fonts et je puis
donner des pl ne de moulins dont presque toute
la marche est en bois, vu le simple mécanisme
pour aa rouc sous la moulange et par conséquent
à des prix tres-modérés, et quand d e& marche,
ole sera aussi bonue que pour le prix le plus éle-
v

  

  ie

   

 

Je suis en mesure de livrer de bonnes moutan-
ges du plerve linnçaise, façon en nsage dans le
pays et nouvelles moulauges peifectionnées re-
cement eu France, lesquelles suni à meilleur
marche et peuvent woudre pres du double de
rain avec la meme furce que ceux co usage, jo
va garanti. Je fournis aussi les toiles à blûteaux
mivai que tout te mécanisme. :

Par ma tongue expérience cn France, en Iel-
gique et on Canada, j'ai l'espoir de antisfaire ceux
a voudront tien me contier la construction vu
réparation de leurs moulins et manufactures, je
fournis egalement les plaus pour toutes esjuces
de mouling et manufactures ct je donne des avis
sur les constructions, lea pouvuirs d'ean, &c, &c.

De l'honorable J. Paxaxay, sciguenr, St. leary

de Nuscouche.
Je certifie que M, N Lacroix m'a fait des répu-

rations et améliorations dans tmes invutins « farl-
ne et à scles à différentes repr.res depuis tn grand
nombre d'années avec le plus grand succes et n
ma plus grunde satisfaction, il a placé dens roves
écossuises à mon moulina farine à Mascouche,
perfectionnées par lui, desquelles je puis (rose
satisficit, Il a placé des bLlitenux aussi perfece
tlonnés sur un nouvean bysteme, lerquels ont
dunné une grande renomuée à mon moulin tant
pour Ja qualité que pour la bonne rente, ll a aut-
ol plucé sa premiere Turbine à hélice, de son iu-
tention, à mon tavulin à scies. J'en ai fait le dé-
pense pour lui faciliter d'en faire l'essai, vû lu
confiance que j'uvalsen lui, Laquelle roue fuit
marcher crvoie cireulaire et en conséquence +
succes ubtenu Jen al fait placer une à non mo
lig & scien, à SL Lit, pour une acie circulaire
avec ls méme antisfaction.

M, Lacroix m'a Ffrirni, pour mon moulin fa-
rine de Ht. Lin, quatre de ses Tuibines & hélice
ef lous les mouvements nécessaires pour qualre

 

 monlanges et trois blutenux ainsi que Jes
plans de In construction que MMH. Panza et J.
Parkin ont exéeuté avec succes, lesquelles Tur-
hines, Blûteaux et tout le inécanisine marchent
on ne peut désirer Inieux Je me (ais aussi uv
piaieir de lui reconnaître le mérite d'être excel.
lent meunier et fariuier pour Ia fabriention de in
farine et sa capacité pour mettre ua moulin à fe-
rine cn marche avec la jilus grande précision et
justesse. J. PANGMAN,

St, Henry de Mascouche, 3 mars : 860

GU. 1 Mosk éculet, seigneur de Ste. Tuérése de
Blainville.

Je eenitic gue M. N. Lacroix m'n construit denx
moulins à farine da lesquele il n'a placé sept
de ses Tucbines à hélices que je recon. ais pour

lus économiques pour la dépense de l’eau ;
et pour marcher le mieux davs l'eau,

‘ai fait placer trois de ces roues à la place de
trois autres qui dépensaient plus du double d'eau
pour dunner la même force. Ellen marchent un
tier plus vite yne In mouta»ge ; trois -lane le se
ennd moulin marchent sous In moulange et la 75.
sous le amus mill, Inquelle fait environ 390 tours
par minute.

11 m'a guest construit quatre blôteaux pour Is
fatine de blé, sur un nouveau systems. Ces bli-
teaux ont un avantage cousidérable pour Jes ha.
bitants et pour le marché, vû que le même blé
büté de cette maniére donne plus de farine d'une
qualité supérieure et se vend plus cher au marché
que celle blètée ot moulue de la maniere ordi-
naire. Q. HL. MONK,

Je certifie que M N Lacroix m'a construit un
moulin à scies dans lequel il n'a placé trois Tur-
bloes à hélices desquelles je suis tres-entisfait,
ayant une grande force of nine grande vitesse et
peu de dépeuse d'eau.

BAZILE PICHE.
Sauit au Récollet, 6 mars 1866

  

  

M. Ÿ. Lacroix tn'& constrnit nr moniln à farine
dans lequel il m'a placé une Turbi- 6 à hélices 1s-
quelle avec 14 pouose «le châte d'eau fait laire à
une moulange siz minots de blé pac heure. Le
moutiu dane toutes les parties fonciionne d'une
macière admirable et donné à sen pratiques tou-
te le satisfaetion possible sous tous le # rene .

JOSKPH LALONDE.
Plautagenet, lor avril 1/87 Je soussigué declaresque M. N. Lacroiz » fait 

pour le compagnie du tuoulin à vapeur de Belœil,
uu moulin à farine contenant quatre moulanges.
UD à carder et un à fouler, lesque-s moulius sont
mus jar un engin de vingt furces, le lout fait et
place par lui comte l'eutrepreneur, lequel vngis
fait mouvoir trois des dites woulanges, les car-
des et le toulon avec force, vitesse et satisfaction :
lequel engin, pour faire mouvoir les vbjets ci-
dessus, dépense environ quat e cordes de buis ch
-4 heures et que ces moulin fonctionnent à wa
grade satistaction.

J.H, ALLARD,S. du M. à V. de It.
Melæil, 23 fer 1857

 

 

Je certifie que M Lacroix à été che» moi
pendant deux années cutnive meunier el cons
tructeur de moulin et pour le cousetver le le nn °
ace j'ai doublé ses mpciatemenue pe: dant ve
temps nous avous fuit hosucoup d'amélivrution
avecious fes su qu'on pouvait désirer, et
comme meunierj'ai 9 asses pour me feliviter
de ls dépense que te

Les deux moutius queje tiens et qui ont été
réparés et améliorés pur lui marchent anjour-
d'ici avec ln plus graude précision possible, une
moulange peut marcher saus «tre réparée et fait
d'aussi Lun ouvrage que les premiers jours. Le
boitier de luillard marche quelquefois isola et
quatte mois weme plus ssus 9 toucher. Toute la
arche est ei tectquitle que lon entend que le
muruure de lu muulange qui froisse le grais.

Ces moulinsout inrilleure tenunimée pour
In qques et le produit de Ie farine,

lis Marchent avee use grande force et une
grande vitesse et avec peude dépense d'eau,

EUSEBE PAUZE.
Moulin du Lapide, 3 mars 1560,

    

  

 

   

 

Rerenexces:—L'ho orable 5. Pellraujeu, sei-
gueur de Nouvelle-Longueuil et de Soulnoges ;
lhou, U.R. Ilarwood, seigneur de Vauderuil :
Mme veuve de Thou, Musson, seigueuresse de
Terrebonne ; Mme, veuve de Thon, Viger, sei-
gneuresse de L'Assomption ; Jon Atkinson, écr,
Montréal ; J, Converse. éet., Montréal.

Montréal, 15 mars--u

La Passion de N. 8, J.C.
Le Calice—Méditatione d'une ame chrétienne

sur les souffrances «t la mort du auteur,
pré,aration pour le tetops parchal, par
Elise Votart, 1 vol. in-l9, br ère

lraire.— Considérant les
souffrances de J C el trouvant au
ried de la Croix Ia consolation
dues ses peines, par l'abbé Dau-
denud, | vol in-12, r

Considérations sur ta Passion de N 8 J
fr CG de In Luzerne, | vob iu-iz
roché 10

{dem relid
Le douloureuse l’assion de NB JC d'u-

prhs les méditutions d'Agne-Caile-
tiue Emmerich, par l'abbé de Cazs-
les, 1 ro’ i0-12, br

1tortoge de Ia Passion (petite) ou manière
de méditer dévutemeut et avec
fruit la l’ussion de NS JC à tou-
tea les heures du jour et de le ,
par le Eévd PJ lasserat, in-12, de
64 parce gravures

Hologe de ts Passion où réflexions et _af-
fections sur les souffrances de JU,
per & A da Liguori, | vot in-18, ©
doté sur tra. che

Jésus du haut de lu ervix au cour du mon-
duin, parle I JL A. Machesetli, L
vol in-33, doré sur tranche

Journal! de 1a Pussion où récit simple,fait
d'aprés les Krangiles, de ce qui
s'est passé Jour par jour et heure
par lieure. par le KR. D, Ed. Terwe-
coren, M. J. 1 vol in-l8, Ur

Méditations sur la l’ussio de NB 4 C, par
le Pére P, A. Fandermersch 8 J, |
vol in-12, br

Méditations sur la Passion de N 8 J C,
pur M l'atbé Scheliens, | fort vol,
in-03,br

Eu vente chez
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Jo Ii. ROLLAND & FILS,
 7 mars

 

COVENTE
Pac Autorité de Justice.

L'IMMEUBLE cl-apres désigné, dépendant de
lu communauté de biens qui & cxisté entre feu
Charles Lalande dit Latreille et Dame Marie
Goyer dite Belisie, son épouse,
UNE TERRE sise et située au nord-est de le
Cuncession Ste. Marie, dite paruisse de St,
Polycarpe, en In Seignenrie de 1a Nouvelle
Longueuil et faisant partie de ln terre dési
née No 21, de ln contenance de deux are
ents de front sur vingt arpents de profon.
deur, plua où moins, sans garantie do mesu-
re précise ; tenant devant au chemin de ba.
eu d'icelie Cote, en arrivre nu township de
Newton, jolguant d'un côté au Sr, Amable
Martin et d'atitre côté au Sr, Antoite Felx ;
avec une maison, cuisine, hangard, grange
et autres batiments dessus construite.

Le dt {immeuble sus-désigné, vera vendu à je
Lure de Thine de in paroisse Ft. Polycarpe,
ARDI, le DOUZIKME jour d'A VRIL prochain,

& DIX heures dy matin.
Pour les cunditious, s'adrearer au notaire Sous-

signé,

 

 

  

F. 0. RANGER,
NP

8t. Polycarpe, 18 wars 1660—dp

Maison meublec a Louer

UNE MAISON presyue veure, en pier-
re de taille, a deux Guiges, pres Beaver

contie:t des bains et antres comodités.
Si cela était désiratle l'auteur «le cette aunon-

loneront 1a maison, ¥undeesser, hoite 509, Lurean
de l'uste.

Pusavssion immédiate,

fa Hall, bille eat entirrement meubiée et

ce serait disposé u pensiunuer aveu ceux qui

20 mars—ly

 

COMPAGNIE

D'ASSURANCE MUTVELLE

DE LA CITE DE MONTREAL.

LES DIRECTEURS soumignés informent
leurs concitoyens que is surdite Compagnie est

MAINTENANT KN PLEINE OPÉRATION
TRES-BIEN PATRONISÉE BT FRÊTK

\ ASSURER LES MAISONS, ET
LEURS DÉPENDANCES,

BOUTIQUES, ke.
His invitent ceux qui ne sont pas assurés à B'A-
DRESSER DESUITE AU BURKAU, No. 1,
RUK 8T. BACREMENT, ol toutes les informa
tions hécessaites seront dunnées.

Les taux sont d’une A trois plas.

tres par cent fouis pour

 

trois .
BENJ. COXTE, Président.

J. L. BEAUDRY, J. B. HOMIKR,

HUBERT PARR, GALBRAITH WARD,

FRANÇOIS BKNOIT, G. L. ROLLAND,
V, 18. BADBAUX BUG. LAMUUKEUX,

P. LL. LaTOURNELUX,
Secrétaire.

Montréal, 4 fév. 1860

” Imstituteur Disponible.

L. DESLAURIERS, muni d’un diplôme pour
école-modéle supérieure, et pourant €
toute autre branche nécessaire on 5 pays,
une place. B'adresser, franco, à 0 Bureau.
30 déo—v

 

 

 

Nouvelles Etrangères.

FRA Ne BE,

Varie, 19 février Is10,

Démarche de plusieurs meuibres du C< rps-
Législatif représeutaut dans ee corps
le pacti catholique. — Demaude d'au-
dieuce à l'Empescor, — L'Empereur
refuse.—Ils écrivent à Sa Majesté.

Des membres du corps-legislatil, répré-
sentant dans celle assemblée le parts calhu-
lique, s'éfaient révois au nombre de quinze
ou dix-buit, pour © xamiver en comwus ce
qu'ils pourraient avoir à faine au sujet de lu
questicn romaine. |6 s'etaieut rapprochés
duns une prusée comuisne d'opposition à la
politique du gouvernement fançats sur cette
question. À ce titre ils avaient eru pouvoir
| oposer & q wns de lews collègues,
Que avusent dejà fait preuve d'indépendance
en se pronong ul contre quelques projets de

loi p.escutes par le gouvernement, de se
Joiudre à eux, Mais ces honorables membres
x'accordérent jour répondre que c'était, en
général, Jans tus sentiment libéral ou pour
reclamer un conuôle plus ellicace sur la
gestion dea fuances publiques qu'ils avaient
combatiu ces projets de lov; mas que, n'up-
pattenant pas arti catholique, ils ne pou-
vient pas s'associer à ses renslances rl à
ses manlertations. C'est inei que la réu-
bon n'a pas pu compter plus d'une quiuzaine
de membres,

Après avoir examiné la situation, ces dé-
putes deléguèrent trois d'entre eux qui de-
vair nt demusider une au hence à l'Emprreur.
C'etaient MM. Anatole Lemercier (de la
Chareute Infétiee ) de Curervilie (des
Côtes-du-Nord) Fi, ineller (da Haute Rin),
Ils étaient chargés d'exprimer, au now de
ln réunion, les regrets et les inquiétudes
qu'iospirnient aux catholupres—de leur par-
14 —la pofitique suivie pue le gouvernement
danish question romaine, ot pus licul.éiv
la sanction qui sernit donnee à la séparation
d'und partie des ltats de l'Eglise. Ces trois
députés adresséreut ane demande d’audien-
ce à l'Empereur. oe réponse du duc de
Bassano, grand-chambellan, leur it bientôt
savoir que les occupations de l'empereur ne
permeltairol pus à Sa Majssté de les rece-
voir ; «aix que, b'ils voulatent hi dire, à lui-
même, ce dont ils se propasaient d'entrete-
nir Sa Majisté, elle l'avait chargé de les
euteudre et de lui transmettre leurs observa-
tions où leurs demandes. Le duc de Basen
no pjoutait qulen conséquence il se tiendrat
à leur disposition Aujour ef 8 une li~ure qu'il
dénignait, si ce jour et cutle heure leur con-
veuaunt.

Les trois députés communiquérent cette
réponse à la réunion, 11 y fut declare que
c’etait à l’empereur, von au chambellan de
3. M,, que la réunion avait désiré adresser
ses respectueuses vbservations ; qu’eu consé-
quence, les députés délégués devaient écri
re à l’empereur ce qu’is c'avaient poist été
admis à avoir l'houneur de lui dire. Ces
dépuies se rendireut, toutefois, au reudez-
vous que M. le duc de Bassano leur avait
propose, mais simplement pour lui déclarer
que ce ne serail pus la mêsie chose, à leurs
yeux, de s’cxpliquer devant lei, comme ils
avaient demands 3 Penjeceur la persion
de le faire devuot S. M, elle-même, «t pour
le prier de vouloir bien rem (te à, M.
la lettre qu'ils avaiert preparée pour elle.
Le duc de ljassauo reçut, en effet, de leurs
mains cette leitre, qu’il se chargea de se-
metire à l’empereur,

leu voici le texte :
« Sire :—Voire refus de nous recevoir

nous uillige profoudément. Nous venions
des points Jen plus éloignés de la France
avec l'espoir d'entendre sortir de voire bou-
che un mot qui puisse caîmer les alarmes de
nos populations. Malgre loutes les circons-
luvces qui ont produit et maintenu cen alar-
tes, nus ne pouvons perdre lu confiance
que nous avons placé e dans la sagesse élevée
de Votre Mojeaté et dans les engagements
solennels contractés en votre nom devant lu
corps législatif et toute ls France. Aujour-
d'hui, l'uaposibilité où vous rosnnies d’uc-
coinplir nos vœux et ceux de vos constituants
Dous cause du malaise à nous mêmes et
semble confirmer leu a; p:élirnsions qui esis-
tent dans fant de vus dévoués à Votre
Majesté. Certes, , ti une populstion
vous est dévouée, c'est la populstioncatholi-
que ‘de la France. Sa foi lui inspire ce
respect pour l'autorité qui est lu plus solide
défense des trônes, ln protégeant le Saint-
Siège, vous lui avez inspiré une affection et
vn: confiance qui assurent votre pro-périté
future et celle du pays. l’arce que, au mi-
leu des institutions et des tatérôts qui peu-
vent changer,la religion seule fait appri au
cœur du peuple,—c’est eile qui fonde et
perpétue lus empires,

La foi catholique, sire, à un ennemi que
vors cou 5 ; cet ennemi, c'est la révo.
lution—ta révolution dout lu défaite a con-
stitué votre jouror—qui a depuis si fré-
queminenl menacé voire vie, el qui, spain-
tenant, déchaloée en Italie, se flatte elle-
même de pouvoir bientôt reprendie partout
son 1êgne fatal. ln la voyant s'attacher
même au souverain pontife—au plus augus-
te représeniant de l’autorité, du droit et de
la véritable liberté—les honuêtes geus sont
confondus. Île rentent que wil lyi est pure
mis de toucher aux États de Pie IX, rien
ne lui sera plus snc. é—rien ne poursa plus
échapper à ra ronquête. Sire, la révolution
vous presse de lui livrer le trône qui est le
fondement de tous les autres, L’Eglise vous
sdjure de le défendre et de vous défendre
vous même. Entre ces deny partis, il n'y a
oint de place pour Phésitation. Puime
Vntre Majesté bien peser ler conséquenres
de celte détermination, et ne pus abandon
ner ls politique à laquelle à toujours été liée
la grandeur de la France. [a France à eu
le remarquable privilège de fonder le pou-
voir temporel des papes, et chaque fois
qu’elle a tenté de porter la moin sur sa pro-
re œuvre, elle s’est infligée à elle-même
les plus terribles coups.

‘* En conséquence, ce n'est pas pour l’E-
ge que nous sommes alarmée, car elle a

les promesses qui ne failliront pas. C'est
pour notre patrie bien aimée—c’est pour
votre dybastie que nous déplornns l’incerti-
tude qui règne en ce moment, et qui, en se
prolongeant, séparerait de vous tous les cas

  

       

 

       

 

lholiques sinvères, Nire, où tente peut-être
de vous tromper. Les eusenis de l’ordre et
de votre gouvernement sont seuls satisfaits.
Vos verdublex uwix sont dans là tristesse,
Nous nvous l'honneur d'étre de ce nombre,
et nous somes, avec Île plus profond res.
pect, sive, de Votre Majesté, les Uds bum-
len et tré>-obéissauis serviteurs et sujets.

« L, ve CuvenviLLE,
* deputé des Côtes du Nord.

« Vicomte ANATULE lIEMERCIER,
“ dépuie de la Charente Inlérieure.

ELLER,
 deputé du Haut Rhio.””

Faris, ler mars 1560,
Les trois députés rigoataices de lu lettre

à l'Empereur, qui out cie si vertement tau.
cés dans le rapport de MP le emvistre de
l'intérieur (MM, de Cuverrille, Keller et
Aontole Lemeteier), vieauent de publier et
de distribuer ieur répouse. Cette répouse
consiste dans une lettre urdiessée à leurs
commettauts ; elle est précédée de quel
ques paroles dont voici les principales :

“ Attaqués dans notre lnuneur à la lace
de la France, il nous est impossible de ue
pas réjoudre.

« Ea temps et livu, nous truiterons devant
le Corps-Législatif la question roma;
nous rappelerons les promesses tuiles au de-
but de Ia guerre ; nous dusisnterrous que le
debut ne porte pas moins sur leterrain poli.
tique que aur le terrain religieux.

“ Aujourd'hui, ce nout d'honuêles gens
justement émus, qui s'udress nt à leurs com-
patrioles,
“Les faits août plus éloguents que les

phrases,
« Test vrai que, dès les premives jus

de janvier, nous sommes vence à
exposer au chef de l'Etat nos
sur In politique suivie par son go
dang res relations avee le Saint.Sige.
1 est vem gue USwpereur w'ayunt pu

uous recevoir, nous lui myons Fait remettre
uue lettre pur von grand chasb ag.

+ Cette lettre, que M, le avinistre de in.
léneur appelle une sorte de protestation,
nous vous la anumetions vec

measicurs : sa lecture sera notre meilleure
justitication,”

Suit la lettre pour laquelle l'Océar et lu
Bretagne ont été supprimés :
Apres cette lettre, MM. les députés

ajoutent les réflexions susrantes :
sé Las rapport ministériel cite, en suppri-

mant le commencement, une seule phrase de
celle lettre où nous fai-ions preaseatic nos
craintes de voir le gouvernement de l'im-
pereur séparé des catholiques.

+ Qu'rntendions-naus par ces mots 1
« C'était uu appel à la eagusne du nouve-

rain lui meine. C'utaul'expression des alar-
mes d'amis aflligés, 7

4 Cette dismdence, quelque compiète
qu'elle soit sur ce point de politique exté-
riere, donne-t-elle le droite qui que ce soit
de nous accuser d'avoir manqué à nos ser.

s 1
Nous avons prêté serment au gouver-

nemest impérial sans nrrière-pensée. Mais
est-ce que lu serment d'un député aurait
pour vilet de le furcer à approuver toutes
les tmesvies, bonnes où mauvaises, du gou-
veinement ?

“ Lans ce cas, à quoi servirait le Corps-
Léggistatif 7
# Le deputé n'est pus un fonctionnaire.

Ce n’est pas pas une fonction qu’il #xerce ;
c’est une mission qu'il remplit, la plus haute
et le plus libre.

“ Son serment est chose sacrée. Mais
c'est précisément là ce qui oblige & n'¢-
ter que la voix de an conscience daus l'ap-
préciation des actes du gouvernement,

« Ce n'est pas à nous qu'il appartient de
décider si, en fiappant trois deputés d'un
biâtne public, M. le ministre de l’intérieur
n'a pas uiteint la chambre tout entière. Nos
honoraltes collègues sont juges de la digui-
1& de notre corps, nous nus reposons com-
plèter ut sur eux du soin de le faire res
pecter,

« Quant À nous, nous aes bornons à pro-

tenter contre l'accusation dont nous summes
l'objet : d’un côté, parce qu’elle est injuste ;
de l'autre, parce que nous ne reconnaissons
pas à M.le ministre de l'intérieur le droit
de nous l'adresser.

Nous apprécious comme nous le devons
inualion du rappport qui teudrail à nous

faire donuer noire démission. Il serait très
commode de se débarrasser des députés op-
posés à telle où telle mesure, en les som
mant de s'adresser de no-ireau à leurs élec-
teurs

« Vous ne nous avez pas imposé de tman-
dat impératif, messieurs ; nous n’en aurions
pas accepté.

« Loir des élections générales, nous vous
rendrons compte de notre mission. En at-
tendant, nous ne rele vons que ile notre cons-
cience et notre conscience est tranquille.
« Nous resterons au poste que vous nous

avez coulé ; ce n'est pos le momeut de le
déserter.”
Ce document à été distribué hier à tous

lex membres du Corps-Législatif présents à
Paris. (ue préange til 1 Ure discussion,
sans doute, sur le fond du la question ; peut.
dice meme unc deinande en autorisation de
poursuites de la part du gouvernement,
Néanmoins, je cruis prru à celle dernière
mesure dont la portée dépassersit, ce me
semble, l'intention qu'ont ene les <ignetaires
de la lettre ; inais, en tout cas, pourauites où
explieations, on te deinanile avec intérêt ce
que fern la Chambre. Bi je suis bieo ren-
weigué, il y avto—il y à déjà-—dans son sein
deux partis : le parti de faisser-futre et de lu
discussion ; l’autre qu’on à déjà baptisé, à la
selle des l’as-lerdus, du onim de parti de
silence. Ce dernier se compose d'une cen
tsine de membres, trés-dévoués,—trop peut.
être,-—qui voudraient voir cégner le mutis-
me sur toutes les questions.
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Paris, samedi, 3 mare.
Le Moniteur publie une dépêche, en

date du 23 février, odressée par M. Thou-
venel à M. le baron de ‘l'ulleyrand, ministre
de France à ’l'urin, laquelle expose In situa.
tion de Italie, par suite des derniers évés
newnsnts, et insiste eur ler dangers qu'il y
nurbit pour le l'iémont à trop étendre son
tarritoire,
M, Thouvenel dit que l'idée de l'annez- 
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err

ion est plutôt une wanifustation contre une
graude puissauce que l'eilet d’un eotraiue-
ment réféchi vers la Sardaigne. Si ce sen-
timeut n'était pas contenu, dés le débet, :l
ne larderait pas À re traduire en exigences
Que la sagesse conseillerait au l’iémost de
combattre. Ou ne tarderait pas à lui repro-
cher violemment de trahir la cause pour
laquelle il aurait été agrandi et armé, et il
serait exposé à deux éveutuslités également
déplorables ; la guerre et la révolution.

. Lie ministre des affaires étrangères de
France indique ensuite une solution a;
quelque chance d'être acceptée par |
rope et conservant à la Sardaigne l'entier
exercée de Pintluence qu'elle a le droit
d'exercer dans la l’énivsule. Cette coahi-
naison serait l'annexion complète de Parme
et de Modène à la Serdaigne ; un vicariat
warde, au 1 Sain ", duos la Ra-

3 le rétablissement du grand-duel 6
de l'oscane daus son autonomie politique et
territoriale,

M. ‘lhouvenel soutient que l’idée de
l'ansesion de la l'oicaue révèle une accière
praste de guerre contre l’Auriche, pour
conquérir la Vénétie, et une arrière-pensée,
sinon du rétro ution, du soins de nenace
pour la trenquilhté des Litats du Pape et du
voi ade Naples. Si le cabinet de ‘l'uria ad-
lierait à is solution proposée, fn France nou-
sethut ‘suutiendra uoe semblable com-
bivgi-on daus vue Coulérence ou dans un
Cuugiès, mais elle la proclameluit comme
éi inaltaquable par use intervention
éirangère, Le cabinet de Turin ent libre de
suitre une autre conduite, mais la France
ne consestirait à aucun prix à assumer la
respoisebilité d'une pareille situation.
M. ‘l’houvenel aborde ensuite la question

de l'aunexion de la Savoie et du comté de
Nice 4 la France, anpexion qui, en presence
de Pagrandissement du Lsémont, we présen-
te, dit-il, comme une nécessité géugraphi-
phe pour la sûreté de nos frontières. 1 in-
dique qu’il sauvegarderait les intérêts de lu
Suis-e que la l’rauce désire prendra en con
sideration. invite M. de ‘l'alleyrund à
appeler l'attention de M. le comte de Cu-
vour rur ce point, et à lui déclarer en même
tempr que la France ne veut pau contrain-
dre la volonté des populations et que
outre, le gouvernement de l'I(mpereur ne
smanquezait pas, lorsque le moment lui pa-
raîtrast venu, de consulter préalablementtes
grandes puissances de l’Europe afin de pré-
venir de faustes interprétations ou raisons
qui dirigernient se conduite,

Le Moniteur publie, eu même temps, une
secoude dépêche de même date, adressete
par le ministre des affaires étrangères à M.
de l’ersigny, exposant les motits des dernié-
res propositions faites au J'iémont, L'Au-
triche ayant refusé la proposition de l’Ap-
gleterre, le gouvernement impérial est de-
meuré convamcu qu'il ne réussirait à déga-
ger a responsabilité inorsle que ai le prin-
cipe du suflrage universel, qui constitue sa
propre légitimité, devenait aussi le fonde-
ment du nouvel ordre de choses en Italie.

Us, dit M. Thouvenel, l’Angleterre s'abs-
tient de conseiller cela, et le gouvernement
de fait de l’Italie centrale juge inutile d'en
appeler a un nouveau vote. En présence
de cette situation, il croit devoir faire les
propositions jubes plus baut, et suto-
vise M. de Perssgny à tire à lord Joha Rus-
sell fa dépêche envoyée à Turin.

Londres, vendredi soir, 2 mars.
lord John Russell a déposé ce soir, à lu

Chiainbre des Communes, les documents re-
latifs à la Savoie.

Le noble lord à déclaré n'avoir aucune
connaissance d'un traité relatif à la Savoie.
[| peut dire en termes généraux que le ca-
binet anglais n’approuvera pas le cession de
la Savoie sans le concours des autres gran-
des puissances. 1! n'a pas non plus de rai-
nous pour Buppozer que la France veuille
procéder immédiatement à l'annexion de la
Savoie.

Sie Robert l’eel trouve les explications
de lord Jobn Russell insuffiseotes. L’em -
pereur Napoléon veut-il s'emparer de tous
les passages des Alpen1 1! est évident, d'a
près l’oraleur, que le souverain français à
l'intention de poursuitre l'annexion de la
Savoie sans avoir égard aux opinions des
sulres puissances, et qu'après avoir obtenu
de l’Angleterre des coucessions politiques et
commerciales il trompe les espérances de ce
pays. En terminant sir Robert Peel attaque
vivementla politique de l’Itmpereur.

M. Bright blème le Inngage de sir Ro.
bert l’eel, comme de nature à aggraver la
situation au lien de l'améliorer. Les ren-
acignemeuts qu'il reçus le portent à croire
que la Savoie desire être réunie à la Fran-
ce. Celle question n’intéresse pas l'An
terre. Mieux vaut que la Savoie périse
plutôt que de voir s'élever un confit entre
l'Angleterre et la France, .

Lord J. Manuers répond que l’Angleter«
re est profondément intéressée dans lu
question. ll 2ceuse M. Bright de parler le
leugage de l'égoisme,
M, Mines dit que la Saroie désire l’an-

vesion et que l’importance de la question a
êté fort exagérée.

Lord John Russell déclare na pas pouvoir
exprimer d'opinion sur les passages d'un
discours qu'il nu connait encore que par voie
tétégrophique. L'ambassadeur de France
lui n encore donné l'assurance aujourd'hui
que son gouvernement entendait prendre
l'avis des grandes puiseauces. L'Empereur
considère l'annexion comme nécessaire ; lui
lord John Russell, est d’un avis contraire.
L'Europe sera consultée, Eu conséquence,
toute manifestation d'opinion de le part du
Parlement anglais serait trés-regrettable
dans l’état actuel des choses.

Le ministre termine en sonongast Que
lord Cowley a reçu de M. Thouvenel, dans
la journée, l'assurance que malgré le silence
gardé sur ce point par le discours de l’Em-
pareur, l'intention de Sa Majesté est de
consulter le peuple de lu Saroie et de ge
pas procéder à l'annexion sans avoir obtenu
son consentement.

  

  

  

 

    

 

 

 

  

    

 

 

  

   

Londres, 2 mass,
Le Times exprime, dans l’article suivant,

son opinion sur la politique de France à
l’égord de l'annexion de la Savoie:
* La partie la plus importaute du discours

d'ouverture des Chambres Législatives de

 

 



 

France, estla déclaration de l'empereur

Qu'il est dans l’inteution d’annexer à la Fran-

ce une partie du territoire d'uue purrauce

voisiue ct amie, Ce west donc plus un

bruit, c’est un fait avoué aujourd'hui que

Napoléon IlLa l’inteution de prendie vue

parlie des Alpes eusoisieunes,
+ L'Empereur declare qu'il est du sou

devoir, dans l'interôt de la sécurité de ses

frontières, de réutver cu faible agrandivse-

went. Les mois * réclamer” et * revend

quer” par lesquels il caractérise cel acle de

la votouté impériale, suggerenl, jusqu'à un

cetain point, l'idée d'au vite préalable et

semblersirnt indiques que l’limpereur 61

d'avis qu’il reprend cu qui fut autrefois à

lui, bien plutôt qu'il ne fait qu’eupiéles sur

l'ancieu patcimcine de ton ale. |

6 Ll'exeste, dd est vrai, pour ba France, un

semblant de Litie sur ces bioulagnes, Nan

c'est un Litre qui ue se fonde que sur ler

guerres de la Republique. 11 y à ausi,

comme l'Éinpereur le dit, vue costaiue con-

venante naturelle pour l'ixteision ce cure

partie de la frontière, toais le tuême litre e

les taômies arguments tués des conseusnces

naturelles peuvent conduire les frontières

françaises três-loin et rême couviiucte les

voisins les plus indulgeuts et les moins on

brageus de l'impereur que la paix a de:

y érils pour d'autres pays que pour la Lian

ce.
co

+ Ce serait une lâche curicuce et facile

que de culeuler combien il faudrait changer

de mots dans ce paragraphe du discours

pour le modilier de manière à appliquer à

ua des bords du libiv cette déclaration rela.

tive & la Savoie, Il est bien que VEmpe-

reur à soin de nous dire que la lrance ne

menace personne. ;

« Nous felicitous sincèrement Napoléon

111 de a vésolution de twarcher feomement

dans la voie du progrés conunercial sans se

laisser arrêter ni par les murmures de Ve

goïxme ui par les clameurs dus partis, et

nous accueillons avec une sali-faction rérl €

an déclaration solennelle que plus eu pays

est riche et prospére, plus il contribne à la

richesse et à la prospérite des autres, Nous

uous hasarderons cependant à espérer que

dans ses futurs discours de tels sentiments et

d'autres, tout aussi excellents, ne soieut pas

exposés à souffrir du contact d’un acte d'u-

ne justice +i contestable que celle de l'au-
nexion de la Savoie, ”

 

 

Voici comment s'exprime le Morning Post
sur celle méins parle (lu discours de 1’Em
pereur : ; ;
“Le passage relatif à l'annexion de lu

Savoie mérite unie muntiun spéciale, sl Pup

précialion qui en vora Taste per len humm -s
politiques imparioue n'aura probablement

cere favorable.
cessé uni seul ina-

tant l'expriner notre opinion que, dua le

cas do In formation d'un qproi-punt royaume
au nord Je liane, Pun rsyaume gui com:
pron-teit le Tuscune, la Ranigne, lead ches

de Muséuo ut de Parme, “vus in rceplie de
lu Sardaigne, d’un royaume auquel le terri-
toire de Veuiée doit un jour être annexé par
la force des événements, pur vo.x de cun-
ad'e ou un vertu d'un compiomis, et qui

qui, 4 ane bporjue peu dis'anty, sinon absur-
ber, an moins dominer ie reste de | Liatie;
nous u'avuns jamais, disuns-uous, pour le
casull une teils évontusiité su produirait,
dénié à la France le Jioit du chercher à ob-
tenir du la Sardaigne une garantie etratégi-
que vor su fiontière and ouest, - ;

« Mais ce cas ne n’est pas encore produit.
“La derniére propositen de M. Thou

vauel, d’après laquelle la Tuscana doit etre
séparée de la Sardaigie ot gouvernée par un
prince à ells, tandis que le roi Vict
Emmanuel no doit qu’exwrcer ute sure de
lieutenancs sous ie Pape, est bien lo.n de
ounc:ure à la fyimation d’un puissant roynu-
ma italien,
4 [} ont simpleruent nbaurde de raprésen-

ter Is puisssnce de la Sardaigne d’après l'ac-
rangement qui est p maintenant, con.
me justifiant Ia demands faite & mason
«te Savoie qu’ulle abandonue ses passes der
Alpes.

+ La Sardaigne, nous u'héeitons pas à
latfiomer, aurait payé trop rement l’a
gran basement de sun teiritoue si elie élail
ubligée de donner rem stresses don Alpes
qui ont ai longiemps conslitué sa force, on
échangs pour les p aines fectiles nituées en-
tro lo Tannin at te Mingio.
“Lu reputation de mornanimith et fu

tiou de Nape'éon Il1— sépulation à
| est red-vable dune partie par

peu ci ie lew Accs, ne grin

dirs pan par "etl dam exigeacd ga ue se
trouve pas encore justlige par we 1 Wess1lbe
des circunslances. **

   

   

  

  

   

    

 

   

Hongris—Un * signe des tem* d’une
grands importance est queplusieurs officiers
Hongenis de Parmee autrichienne ant rési-
gué, afin de ne se trouver en aucune imanié-
ve du côté autrichien daus le confit qu'ils
regardent conanétuinent. l'n autre <ique
non moins significatif, «et que le gouvrne
sent autrichien defend aux officiers des ré-
guaeats cantonnés cn Mongrie d'éponser
des filles hougroises. L'objet de cette pra-
Hibition ent d'empêcher cesofficiers d'avoir
auces lien de famille eu lfongrie, de maniè-
re que si la futte survit, ils puissent agir
avec la plus grande liberte contre les |lone

 

rares apparitions dans l’enecinte du
Parlement sont devenues presqu’aus
si asvidues À se rendre aux séances
que les membres eux-mêmes, 1
est de ces derniers à qui elles
donveraieut des leçons en ce geure;
main jo tais leurs noms, la charité
n’y obligeant, Peut-être ne serai je
pas, une autre fois, aussi bon enfant.

De toutes leu discussions auxquel-
les a donné Heu la proposition de M.
Foley, qui, comme vous le savez,
cotuporlait que PAdministration ne
possédait pus la confiance des repré-
sentants du Ilant-Canada, velle qui
s'est Eevee durant la séauce du 22
u été la plus intéressante. Je wem-
presse de vous en transmelte un

compte-reudu que les bornes restrein-
tes d'une correspondance 1n’emspè-
chent de faire aussi longue que je le
désirerais.

l'Hlon. Sydney Smith est celui
qui le premier a attaqué la proposi-
tion Foley, ‘ J'aimerais beaucoup
à connaître, at-il dit, en commen-
gant, quel remède l’hon. représen-
tant pour Waterloo désite apporter
a l'etut de choses actuel * M, Foley
n'ayant réponde vite interpella-
tion que par ls répitition textuelle de
su proposion. <* Jexaminerai maîn-
tenant, a dit lhon Maitre Général
des Postes, les arguments qu'a ap-
postés M. Foley à l'appui de sa pro-
position. El :t cité diverses tomina-
tions qui ont Été récenuneat fuites
dans le Haul-Cunada, celle de M.
Morrison cone régistrateur à To-
ronto, celle de M. Spence come col
lecteur, celle de ML Webster comue
registrateur à Wellington. Cepen-
dant il à uduis que ces personnes
étaient bien qualifiées pour remplir
ces offices.”—1."tlon. M. Smith re-
procha aussi en termes énergiques à
l'Oppusition d'avoir voté quand mé-
ms depuis deux ans contre tou-

  

  

   

 

  

tes les tuesures introduites par
le gouverucment, sans se préoc-
cuper du mérite de ces mesures,
—et s'altaquant plus directement a
la propositions Foley! * Sue quel
principe, dit-il, Phou. menibre pour
Toronto avait il formé son gouverne-
ment? N’a-til pas tenté de gouver-
ner le pays quand il n’avail lu wa-
Jorité que dans une section de lu
Province, tandis qu’il avait une mi-
norité considérable clans l’autre sec-
tion ?*

Je glisse maintenant sur une par-
tie de la discussion toute au dusa-
vantage de M, Foley, qui ne doit pas
aimer M. Smith comme adversaire,
pour arriver a M. Ouimet qui a fait
un discours bien goûté. Je ne puis
mulheureusemat vous en citer qu’une
bien petite partie.

“ On se plaint beaucoup, a dit M.
Ouimet, dece que lu majorité Bas-
Canadienne soutient un gouverne-
ment qui, est-il dit, ne possède pas
la conflance du Haut-Canadu ; mais
que pensent les représentants de cette
section de la province touchant ce
que doit faire cette majorité Bas-
Canadivnne ? Pourquoi cette majo-
rité abandonneraitæelle sa position
avantageuse ? Quelle garantie aurait-
elle pour que justice fut rendue par
l’Opposition, si elle arrivait au pou-
voir, à la section de la province
qu’elle représente , quand il eat
bien connu que ses deux clels
étaient opposés au principe de la
double majorité.”

M, Ouimet à parlé avec habileté
et talent. On s'attendait à ve que M.
Dorion essuierait de répondre aux
atluqnes vigoureuses qui venaient
d'être portées contre son parti, mais
il n’en à rien fait. C'était plus pru-
dent.

MS. s. McDonald succédu à M.
Chiimet. C'est vous dire assez en
mentionnant qu'il à été très faible ca
cette vecasion, et j'ajoute, comme
remarque générale, qu’il n’est pas un
orateur abondant.—f,a suite de la dis-
eussion n’a rien apporlé «le nouveau ;
elle s'est cependant continuée jus.
qu’à une heure du atin pour être
ajournée au lendemain. J'allais
wineltre de voux parler d’une déclara-
tion faite par M. Dorion durant cet.
te même veillée, déclatution qui
élonnera on ne peut plus vos lec-
teurs.

 

 

 grois.

Payez VOTRE Ear. — Ceux
qui doivent à lu Corporation
pour Peau, feront bien d'aller
régler leur compte au plus tot,
car ordre n été donné au dépar-
tement de l'Aquedue de pour-
suivre indistinetement tous ceux
quidoivent pour arrécages d'eau,
pm

LA MINERVE.

Mardi matin 27 Mars 1860,

Correspondance Parlementaire

Québee, le 21 mars 1860.
Le télégraphe vous à appris qu'au

caltre qui régnait dans la Chambre
basse depuis son ouverture à succédé
la tempête, durunt In séunce du 2,
grâce à une proposition de M. Fuiey
dirigée contre le Ministère ;—les dù-
bals se cuntinuent encore sur cette
proposition sinsi que sur les amen.
dements de MM. Quimet et laberge,
et nous compluns qu’ils ne seront pas
terminés avant quelquez jours, Nous
allons done voir la discussion xe ra.
nimer de languissante qu'elle était,
nos représentants de gauche et de
droite se livrer, tantôt des combats
généraux et tantôt des combats
‘escarmouche, sans compter les sor.

ties isolées de quelques tirailleurs,
ce qui n’est pus le moins intéressant,

Les galeries ont si bien senti Ju
chose yu'elles se sont grossies de noi
tié durant ces trois derniers jours, et
nus Dames qui ne faisuient (ue de

{le gouvernement
M. J. 8. MeDonald ayant dit que

Brown-Dorivn ne
serait pas resté ai pouvoir à moins
de possédue fa confiance des deux
sections de la province. ** C’est
bien la pretuière lois à dit M. Cau-
chon, qu’un tel uvancé est fait —
“ Du moment que j'ai été prié par
le rnembre ainé pour Toronto de ai
der à former un gauvernement, a dé-
claré M. Dorion, je lai ui dit quesi
je ne commandais pas une majorité
dans le Hus-Canada, je résignerais
comme son collègue !.... Jusqu'où

le Destin ne pousse-t-il pas parfois
sa haine pour certains homtnes ! Si
M. Dorion avait eu l’occasion de fai-
re celte résignalion, ce qui n'elt pas
manqué d'arriver, le Ministère
dont il faisait partie ayunt vécu plus

longtems, it devenait idole de son
pays, et le Canada avait produit une
Gloire qui prenait place entre les
Cincinnatus et les Regulus,

N'avoir eu l'occasion que de fuire
une déclaration !.... qui ne sera
peut-êlre pas crue !...

Vous savez que l’amendement de
M. Ounnet à la proposition Foley
comportait que l'Administration avait
la confiance de la Chambre; celui
de M. Laberge, lait duraut lu séance
«hier, est ainsi congu: © que cleat
l'opinion de cette chambre que la
conduite de l'administration en gou-
vernaut continuellement et syatéma-
tiquement une section de la province
en opposition aux veux de celle sec-
tion souvent exprimés duns celte
chambre par ses représentants, est
pleine de dangers pour bien-être de
celte province.”

Vous en ayaut déjà écrit trop long
pour songer à vous donner un rapport

  

 

 

 

borne à vous mentionner, coinme une
des choses leu plus suilluntes, que
durant In soirée, le major Campbell
a dita M. Brown qu'il avait cu en
son pouvoir le remède convenable à
l’état de vhoses auquel il était fait
allusion dans la proposition Foley |
que c'eût élé en résignant la place
de chef de son parti. M. Brown a
répondu que su ré tation aviit

toujuurs et entre les trains de ceux
à qui il coqunandait.
M. John A. MuDonald qui avait

êté pris à partie plusieurs fois dans
le cours de la discussion et qui avait
répondu à chaque intespellution de
manière à désurçonner ses adversai-
res prit ensuite la parole #4 fit un des
discours des plus remarquables que
J'ai encore entendus. IL nridiculisé
l’opposition el taquiné Brown à pro-
pos de su convention : il a fait con-
traster la modération des représen-
tuts du Bas-Canada avec la condui-
te ugressive ct intéressée de la ma-
Jjurite Haut Canadienne, bu parole
de M. McDonald est noble et élevée,

M. Benjamin a fail passer ensuite
un mauvais quart-d'heure à MM.
Brown et Dorion, dans un discours
remarquable. C'est l’histoire de l'op-
position qu’il nous « donnée, et de
l'histoire de bon aloi, je vous en don-
ne l'assurance, malgré que ce füt de
l'hi-toire cont -Inpuraine.
Un m'’écrivait dernièrement de

chez vous que vous étiez en plein
printemps ; ici, si nous détournons
notre vue du fleuve, tous nous
croyons encore en plein hiver. En
dehors den barrières, nous avons de
huit à dix pieds de neige. Ceserait
à désespérer de voir jamais revenir
la belle saison si le fleuve ne donnait
pas le détieutianx cétes.— Le vapeur
traversicr du Gand-Trone fait ses
voyages entre lu ville et la Pointe-
Lévy,
Je vous informe, cumuie derniè-

re nouvelle extra, que les bätis-
ses du parlement ont failli devenir
la proie des flummes durant la nuit
dernière, par cunse de l’inprudence
d'un des employés de In Chambre ;
mais grâce uu sang froid de ce rnê-
me employé, il n’en a rien été, 11
s'était absenié de son bureau, lais-
saut tune chandelle au milieu de di.
vers journaux. Quand il revint, le feu
s'était communiqué aux journaux et
à d’autres vbjete légers. Aus
sitôt, il court chercher quelques uns
des scaux constamment remplis
d’eau qui sont atluchés a l'établisse-
ment, et il put maîtriser l'incendie

empee
Le débat dela Chambre sur la

Motion de non conliance n’est pas
encore terminé. I est évident que
ce débat est plus uns manifestation
de non-confiance dans le chef de
l'opposition  haut-canadienne que
dans le gouvernement. Le major
Carnpbell n été droit au but, eta wis
le doigt sur l'obstacle, en disant qu’il
n'y aura d’arrangement, fusion, où
combinaison possible entre les deux
majorités sectionnelles que quand
M. Brown aura abandonné sa posi-
tion de chef
M. Brown fat vivement piqué de

remarque, se leva et déclara que au
résignation était entre les mains de
son parti et qu’on avait refusé de
l'accepter. H offrit au wajor Curnp-
bell de se retirer de suite «il voulait
de son côté s'enguger à unir In tnn-
Jorité bas-canadienne à in majorité
haut-eanadieènne pour rraverser le
présent gouvernement et fonner une

adininistration sur le principe de la
représentation büsée sur la popula-
tion. On congoit que le major Crunp-
bell ne put prendre an tel engage-
ment, et alors M, Brown s’écrla :
$ ce n’est done pus moi qui suis un
obracle, c’est ce principe là même
que mes amis voulant faire pre.
valoiret que lu majorité bas-cana-
dienue repoussse constamment, el
celte obstinaulion mène nécessaire-
ment à des changements constitation-
nel”

Pour notre part, si nous nvions un
avis à donner, nous conseillerions à
la chambre de conserver étlernelle-
ment M. Brown comme chef de Pop-
position plutôt que d'accepter sa re-
traite à lk condition qu'il propos.
Nous cruignons bexuconp moins les
Conséquences de ses tenaces, que
la couceasion du principe de la re-
présentation basée eur la population.
Si, comme il le prétend, ce tefns ob-
stiné de notre part mène névessnire-
ment à des changements constitu-
tionnels, ce qui t'est pas encore
prouvé, nous subirons ces change-
menlis; mais jamais la representa.
tion bâsée sur la population.

Nous nous opposons done à la re-
traite de M. Brown comme chef de
lopposition.
\ d’Arey MeGee est intervenu

dana ce débat sous tune couleur nou-
velle et passablement bizarre. ll vo-
tcra contre le ministère actuel, et il
déclare en tnètne temps qu’il votera
le lendemain contce un gouvernement
formé par les chefs de l'opposition,
parcequ®ils n'auront pas une majo-
rite dans le Bas-Canada, Telles sont
les idées pratiques du jeune repré-
sentant de Montréal.

Cependant M. Metiet s'est déclaré
favorable à la représentation bâsée
suria population, et s’il est un peu
juge de l'opinion publique, il devrait
comprendre que unt que cette idée
ne evru pas abandonnée dansle Hant-
Canada, au moins par une inagorité
Hant-Canadienne, H sera impossible
de former un gouvernement qui aura
l'appui des deux scetions de fa pro-
vince, où, si onlle veat, d'effectuer la
fusion des deux majorités,

 

   

  

 

    

  Bapositio svincltie ot ln.
dustrlelle.

Nous voyons avec plaisir l’activité
déployée, depuis quelques jours, par
la Chambre des Arts ct Manufactures
pour faire, à l'occasion de l’inangu-

 

 détaille du lu s‘ance d'hier, Je ine

LA MINER VE,
  

  

tion de nos produits manufacturiers
digne de la province et capable de
dunner sux nombreux visiteurs atti-
rés par cette inauguration, une idée
quelque peu exacte des progrès éton-
nante réalisés depuis quelques an.
nées parla classe iodustiielle da pays
tout entier, mais de Montréal en
particulier, Nous félicitons le gou-
vernement d’avoir contribué large.
ment à cette idée pleine de résultats
pour l’avenie. Voici, au reste, ub ex.
trait d’une circulaire publiée par la
Chambre des Ars et Manufactures
dans le but d’atirer Putteution sur
Pexposition prochaine,
“la présence de Son Alesse

Royale le Prince de Galles, et d’un
nombre de personnes distinguées de
l'Europe, pour ouverture définitive
du Pont Victoria, aussi bien que le
grand nombre de visiteurs de toutes
les parties de ce continent qu’on doit
attendre pour prendre part à cette
célébration, ont été regardés par le
bureau des arls el inanufactures pour
le Bas-Canada, comme une occasion
favorable pour une exposition des
ressources et des moyens du pays.
# Le gouvernement exécutifa don-

né sa sanction à ce projet, et promis
sit co-opération, et le bureau désire
se procurer dus contributions dus pro-
duils brute et manufacturés du pays,
de manière à donner à exhibition
un cachet éminemment provincial,

rieurs quien résulteront pour la Pru-
vince seront de nature & come
penser largementle temps et lu dépen
= encourue pour lu tuise à exécution
de ce projet sur une échelle digne de
la circonstance.

“ Un grand nombre de Canadiens
de toutes les parties de lu Province
se rendroni, sans aneutt doute, à
Montréal à cette époque, el il est de
ln plus haute importance, en ce qui
regarde les intérêts de nos manulue-
turiers, de saisir celte occasion pour
montrer à nos propres concitoyens

les ressources inunuficturières de
notre pays,

¢ Pour s’ussurer, autant ue possi-
ble, la coopération de tous, le bu-
reau s’est décidé à accorder à cha-
queville ou localité, qui le désireruit
un espace séparé pour leur exposi-
lion, el à placer les contributeurs
éloignés sur un pied d'égalité avec
cenx de Montréal. Les steamers et
“onvois de chemins de ler seront pa-
vés pour le transport de tous articles
choisis par les comités locaux, qui,
nous l'expérons, seront orgauisés de
suite.

« On alieu de croire que l’exposi-
tion nura lieu vers la fin de Juin.
L'époque ne peut pos cependant être
précisée, dès à présent ; mais elle
sera annoncée, au-si à bonne heure
que possible.

ll sera accordé aux compéliteurs
Heureux des médailles d’or, d'argent
et de bronze, pone commémorer cet-
le solemnité, aimsi que les Diplomes
et certificats de mérite

“ On se propose de prolongerla du-
tèe de cetle exposition plue longtems
que d'ordinaire, et de procurer par-là
aux manulucturiers du Canada
l'avantage de tirer profit de l’exposi-
tion de leurs divers produits.

* Un pulais industriel digne du ce
grand évènement, et d’une dimen-
sion telle que tous les objets envo-
yés puissent être vus avec avantage,
doit être crigé expressément pour
l'oceasiou.
“Toute communication demandant

avis ou informations, sera immédiu-
tement prise en considération, ef Ja
liste des prix et les réglements trans
is aussitôt après leur impression.”
la présence des efforts d'initiative

faits pur la Chambre des Arts en
celle veeas.on, on doit s’étonner de
Uinaction des membres de la Cham-
bre d'Agrieulture. Pourtant il n’y a
pas un instant à perdre. [a Chambre
d'Agrieutinre devrait publier de suite
la liste des prix qu’elle doit offrir,
ulin que nos cultivateurs nient tout le
temps nécessaire pour choisir, sur
lea graine de semence, les échan-
Ullons exigés pour l’exposition, et
préparer leurs animaux à bien figurer
devant la nombreusefoule de nos visi-
teurs, Les fubriquants d'instruments
aratoiresont également Lasuin de quel-
ques mois pour compléter les collee-
tions qu'ils devront exposer : cn un
Moi nous sommes dans l’impossibili-
té d'expliquer comment la Chambre
d'Agriculture, ne suit pas, en celle
occasien, l’exemple si bien donné
par lu Chambre des Arts,

Peut-étre la Chambre d'Agrieultu-
re attend-elle pour agir, le résultat de
La mation de l’Hon. M. Dorion, au-
jeurd'hui sur les ordres du jour de
l'ussemblée législative, représentant
l'opportunité d’une exposition pro-
vinciale agricole et industrielle, à l’é-
poque de la venue du Prince Royal.
Nous comprendrions ect excès
de prudence dans toute autre cireons-
tunce, mais aujourd'hui clle ne peut
que comprometire le succès de l’ex-
position. Le temps qu’il laudea pour
se bivn préparer ser déjà bien assez
considérable : qu’on n'apporte pas de
délais inutilement,

C'est véritablement fuite injure au
gouvernement que de supposer une
hésitation, de =a part, à donner à l’A-
griculture de notre pays l'occasion de
montrer à l'étranger In richeuse de
now produits el nos moyens de pro-
duction. Mans doute, nos Manufac-
tures nous feront honneur et clés
montreront que nous savons nous suf-
fie à Bous-tuêms pour beaucoupd'arti-

»s tnantifacturés chez nous. Mais
ce n'est pas de l'admiration de
ces objets que nous devons attendre
‘es plus beaux résultats de l’exposi-
tion prochaine. Le Canada pour l’é-
tranger val essentiellement un pays
agricole et c'est sun agriculture qui
sera l’objet de la plus minutieuse
étude. le gouvernement comprend
et nous ne doulons pas un instant

  

  

 ratios du Pont-Victoria, une expusi- qu’il ne tienne à montrer à notre au-
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“Si elle réuesit, les avantages uh. J

  

guste visiteur, tout ce dont noire
agriculture peut être fière, soit en
bélail, soiten produits, soit en ins-
truments. Pour cela, il votera au dé-
parteru=nt agricole une somme uu
Moins égale à celle qui à été votée au
département industriel, et ca vote

, recevra l’approbation de tous lez re-
présentants de nos districts ruraux et
mème des représentants de nos villes
qui comprendront toute "importance
pour notre commerce, de celle exposi-
tion de nos moyens de richesse,
Dans le cus où la Chatubre d'Agri-
culture persévérerait vucore dans sa

| prudente inaction, nous attendons des
représentants de nos districts ru-
run initiate ur de droit devrait

| partie de ba Cliaanbre ’Agriculiure.

Comptes lublies.

Nous « x(rayons les items suivants
d'au résumé lumineux et abrégé du
ministre des finances, acompagnant

 

les comptes publics pour l’année
1559...
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te... «12871601 G6
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Douanes... 3.368.167 76 4,456326 SÛ
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‘Travaux l’u-

333,003 48

blies..... 400,327 15 3L1492 74
Tervitoraux., +15 372 68 482,227 06
Objets divers. 55,749 33 554,005 94
Revenu sp
cialm..…..

Craranties, Ke,

Comptes, moins
les avauces,

 

178,253 4 287,026 61

   

126,557 11 453,195 49

5774973 9 TA21432 54
5,774,973 79
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La diminution et la dépense com-
parée avec celle de 1858 est de
$1,133,504, et déduisant le fonds de
prêt qui n’appartiennent pas stricte-
ment au comp'e, $695604.

L'augmentation du revenu est de
$1,646,438, augmentation portant sur
chaque item, à l'exception des Tra-
vaux Publics sur lesquels il existe
un déficit de $59,231 cumnparative-
tment à l’année précédente.
Le montant de Ja dette publique

directe et indirecte le ler janvier
1860 était de $54,142,044 ; la dette
s’est accrue, durant l’année dernière
de $2,738,U40 pur l’émission de nou-
veaux bons, et a subi UN accroisse-
ment de $2,807,110 par achat de dé-
bentures,

La dépense totale pour l’année à
été de $1(,008,300 et le revenuentier
de $10,573,452, faisant un déficit sur
"année de $434,908,  L’augenta-
tion totale de la dette publique étant
de $151,979.

L'intérêt de la dette publique di-
recte et indirecte a été de $3,260,9 19,
contre $3,048,459, en 1858, auguen:
tation de $162,118,

Cet acervissement provient de la
provision qui a été fuite pour le dé-
ficit de 1858 et de quelque addition
enusée par l’émission des bons de
prêt municipuax.

L'acte de la dernière session pour
le soulagement des municipalités
qui étaient encettées au funds de
prêt municipal à produit de satisfai-
sants résultats, les paiements pour
l'année s'étant élevés à $375,112,
contre $151,932 l'année précédente.
11 ent a espérer que [augmentation
de la valeur de la propriété dimi-
nuera annuellement la charge qui
pèse À cet égard sur la province.

l'administration de la justice dans
lo Bus-Canada coûte ÿ247,447 au
lieu de 301,172, en 1858 ; et dans
le Haut-Canada $245,228 au lieu de
$211,857, cetic dernidre augmenta-
tion en partie nominale, les honorai-
res durant trois demi-années étant
déduits dans les comptes de 1858.

Les dépenses de législation ont
¢16 de $471,021, y compris la ecrnme
de $21,415 pour la codificatiion des
lois, et $24,714 pour frais d’¢mission
den statuts consolidés au lieu de
$684,448 en 1858, y compris $66,601

  

 de frais d’¢lection générale.

La force de police codte $31,604
au lieu do $41,931,

L'éducation, non compris les fonds
de prêl, coûte $441,6G06 ; les institu-
tions charitables et asiles pour les
lunatiques, $238,365; lex prisons
$82,156 au lien de $61,600, l’aug-
mentation élant causce par les nou.
veaux élablissemeuls de reforme,
pour les jeunes délinquants, Les
sciences et lu géologie $33,223;
agriculture et statistiques, 475,525;

unnuités et pensions indiennes,
$82,518.
La ruilice coûte 561,814 au lieu

de $162,351, et Pémigration 530,049
au lieu de $38,563 en 1858.

L'entretienet la direction des tra
vaux publics, &c., coltte $569,411,
au lieu de $707,353 en 1838.

Les [rais de collection du revenu
public provenant de douanes, Bu-
reaux de Puste arpentages de terri-
toires, amendes, confiscations et ob-
jets divers se sont élevés à ÿ965,137,
an lieu de $1,159,428,
Le revenu provenant de ces dépar

tements était, en 1859, de #5,657,738
coûtant 17 pour cent ; et, en 1858, de
$4,233,531, 8 27 pour cent,
Ces chills pariitront satisfaisants

au pays, établissant que le ministère
u, à un haut degré rempli la parole
qu’il a donnée d'adopter des ré for-
mes départementales et une stricte
économie. ll ne reste à la législa-
ture qu’i seconder ses efforts en mon
trant une sagesse semnblabie, car sous
notre forme de gouvernement, c'est
le Parlement qui cat responsable des
dépenses.

| est a regreller que les dépenses
n'aient point été proportionnées au
revenu ; ais il est satisfaisant de
faire observer que le déficit de
$2,535,610 en 1558 a été réduit à
$451,970 en 1859, et si le vaste mon-
tant de $2 16,119 collecté sur les ar-
rérages des Terres de la Couronne
eta été reçutrop tard pour les comp-
tes de l'année, il y n eu une dédue-
tion de $203,860.

MANIFES ATION

DES CATHOLIQUES IU DIOCESE DE 6.7
HYACINTHE EN FAVEUR DE N. 8,
P. LE PAPE.

La ville de St. Hyacinthe n’a pas
voulu rester en arrière des autres vil-
les du Canada, pour exprimer à N.
S. P. le Pape, don: le cœur est au-
jourd'hui abreuvé de tant d’amertu-
mes, les sentiments de son filial et
affectueux attachement. Les catho-
liques de cette cité, tant en leur
nom qu'en celui de tous les catholi-
ques du diocèse, ont senti qu’il était
de leur de voir de manifester publique-
ment combien ardent est leur amour
pour le Père commun des fidèles
et commeils sont dévouésà la cause
qu’il défend contre les puissances de
lu terre avec une si noble énergie et
avec un courage si divin, ls ont
con ris qu’ils devaient tous se lever
pour protester comme un seul homme
contre la spuliation sacrilège dont est
menacé le domaine temporel de ces
lui dont ils sont si heureux de voir
la tête auguste ceinte du dialème
royal en même temps que de la tiare
pontificale. Ayant appris, dès leur
as âge, à vénèrer dans le Vicaite de

Jésus-Christ l’imminente dignité
royale qu’il possède depuis plus de
onze siècles, et étant d’ailleurs reli-
gieusement convaincus qu’une par-
faite indépendance lui est nécessaire
pour gouverner l’église de Dien, et
que d’un autre côté, il ne peut jouir
d'une véritable liberté d’uction sans
être investi de la puissance royale,
ils ont ressenti une vive indignation
en apprenant qu’une partie de ses
sujets, excité par des conseils per-
vers, voulait se soustraire à son joug
paternel, et que des puissances, dont
le devoir le plus sacré devrait être
celui de protéger la l'apauté, fommen-
tent et entretiennent cette sacrilège
tébellion. À la vue de celte énorme
ingratitude des sujets de Sa Saintuté
et de cette criminelle conduite de
certains Rois vis-à-vis du Pontife-
toi, ils ont voulu s'unir de cœur
et d'une a tous les catholiques
‘les divers points de l’univers, et
ftire parvenir eux aussi à l’itnmor-
tel lontife qui règne aujourdhui
avec tant de gloire sur l'Eglise, Pex.
pression la plus ardente de leur dé-
vouement et de leur respectle plus
profond à sa personne sacrée. C'est
pour cela que, dimanche le dix-huit
courant, ils se sont e:mpressés de se
rendre à l'invitation qui leur (ut fuite
de se réunir dans lu cathédrale pour
voter une adresse de respectheuse
sympathie au Saint-Père. L'église
fut remplie d’une multitude avide
d'entendre les paroles qui devaient
être purtées au pieds du trène papal,
ainsi que les orateurs qui devaient
plaider la cause si juste de son pou-
voir temporel. Un assez bon nombre
de fidèlen des paroisses voisines,
nombre qui aurait Été bien plus
grand, si les communications vus-
sent été plus faciles, se joignirent
avec bonheurà leurs frères de la vil-
Je épiscopale, pour témoigner de
l’union étroite qui règne parmiles
enfants d’un même père, lorsqu’ils le
voient en butie à la persécution. In
cathédrale, qui avait été ornée pour
solenniser le grand St. Joseph, pa-
tron du pays, se trouva décorée pour
lu circonstance : on ajouta seulement
à l’ornementation un «rapeau por-
tant les armes pontificales, qui fut
placé en vue de tout l'auditoire. Il
vtait bien juste que ces arnes augue-
tes occupassent dans quelqu’une de
ces magnifiques démonstrations, qui
ont eu lieu de loutes parts en faveur
de l'autorité qu’elles représentent, lu
place d’honteur qu'elles ont perdue
dans ces infortunées villes que la ty-
rannie tient éloignées, pour un temps
bien couri, il faut l'espérer, de la pa-
ternelle domination du Saint-Siège.
Une estrade uvait élé préparée dans
le chœur pour y faire asseoir Su 

--æ*

Grandeur Monseigneur de St. Hya-
cinthe et tous ceux qui devaient pren-
dre une part active aux délibérations
de l’assemblée. A l’heure convenue,
sept heure du svir, Monseigneurprit
la parole pour avertir l'assemblée que
c'était son désir que lu manifestation
qui avait été demandée et organisée
par les laïques, fut présidée par un
laïque, Sa Grandeur se bornant à la
satisfaction d’être simple spectateur
d'une réunion dont l'objet était ai
consolant pour son cœur.—Voici le
procès-verbal de celte assemblée.

Le dix-huit mars œil huit cent soizante,
les esthotiques de la
ot der paroisses v
dans la cuthédrale de ce diocèse, à sept
heures du soir, pour voter vas adresse & Sa
Suinteté Pie 1X,

Sa tiraudeur Monseigneur l’Evêque de
St, llyacinthe suggère qu’il conviendrait de
nommer up lnique pour présider cette ase
semblée, qui a élé convoquée à la réquisi-
tion de plusieurs luïques ; en conséquence :

I’. E. Lecléce, Ker , fait motion
Que Maurice Lafiamboise, Æcr., maire

de lu cite de St, Iyacinthe, soit nommé
président de cette assemblée

Secondé par L. GG, DeLorimi
Agréée à l'unanimité.
Maurice Buckley, Eer.,fait motion
Que MM. KE. L, R. Couillard-Després

et l’atrice Hlébert soient nommés secrée
taires de cetle assemblée
E Secondé par l'. Boucher de Labruére,
CF.

Agréés à l'unanimité,
Le but de l'assemblée est expliqué par

M. le lrésideot, Messire J. Desaulniers et
MM. D. 5, Ramsay et Louis Taché.
Le projet d'adresse des diccésains de St,

Hyacinthe est tu.
P. E. Leclère, Kcr., fait motion

, Que adresse qui vient d'être lue soit
adoptée el présentée à Sa Sainteté Pie

  

 

 

  , Ect,

Secondé par Léonard Boivin, Ecr,
Agréée à l'unanimité,
Michel lamondon, Eer., fait motion
Que tes catholiques de

ce

diocèse se rap-
pellent avec bonheur la visite de Son Ex.
cellence Monseigneur l'Archerêque Bédini,
et prient Se Grandeur Monseigneur l’Evê-
que de St. Hyacithe de lui envoyer cette
udiesse, afin qu'il la présente en leur nom &
Sa Sainteté l'ie IX

Secoudé par 1). 3. Ramsay, écr.
Agréée à l'unanimité.
P. E. Leclère, éer., fait motion
Que M. le Président de cette assemblés

laisse le fauteuil, et que J. M. Lamotbe,
écr., le remplace

S:condé par D. S. Ramsay, éer,
Agrée à l'unavimité.
Les remerciments de l’assemblée sont vo-

tés à Meurice Lalramboise, écr., pour la
maaière habile avec laquelle il a conduit les
délibérations de celte assemblée.

Se Grandeur Monseigneur l'Evêque de
St. Hyacinthe adresse l'assemblée d’une
manière trés-appropriée à la circonstance,

La, ‘l’aché, ber., fuit motion
Qu’en sourenir de cette démonstration en

faveur de Sa Sainteté, la bannière portant
l'empreinte des armes papales, préparée
les soins de Monseigneur l’Evôque de St,
Hyacinte, soit à l'avenir portée dans ses
prucessions relsgieuses et nationales

Secoudé par A. I.Papineau, écr.
Agréée à l’umi >
L’awemblée s’ajourne.

 

   

  

  

 

;
(Signé) M. LarnamsoisE, Président.

“ E. 1. K. CouiLLanD Desrnés,
“ P, lgsenr,

Secrétaires.
(A Conrinun.)

Assucnances—Au Punuic.— De-

 

puis quelques jours nous avons reçu
deux correspondancesdanslesquelles
un se plaint d’un individu de cette
ville qui, se donnant comme inspeo-
teur d'assurances étrangères sans
bureau à Montréal, à assuré les pro-
priélés de plusieurs personnes de
cette ville, pour des muntants assez
considérables. Nos correspondants
peuvent compler que nous ferons
notre possible pour découvrir l’au-
teur ou les auieurs de ces actes frau-
duleux et nous espérons quelajustice
se meltra bientôt sur leurs traces.

Nouvellesdu Canada

—Samedi dernier, Mgr. l'Evêque de
Montréal a couleré le tous-diaconat à Mr,
Louis- Etienne- Avila Valois 8 la Calbé-
drale temporaire, au Mont St, Joseph.

Quartier St. Laurent—L’Election est
commencée d’hier—il y à eu 140 votes de
donnés ; lu graude majorité est en faveur
de M, ’l'uggey dont l'élection parait cer-
tainc— u€anmoiug, ses amis deviont contis
nuer à enregistrer leurs votes aujourd'hui,
afin de lui donner uve majorité absolue
avant le fermeture des pulls.

~ Nous regrettons que le manque d'es-
pace nous empêche de donner dans ce no,
les excellents discours prononcés lors de la
démonstration faite en faveur du Pape par
les citoyens de St. Llyacinibe, ainsi que le
compte-rendu de celles faites & ‘Terrebonne,
au Saut-au-Récollet et nutres places.

 

    

 

NOUVELLES TELEGRAPHIQUES
RAPPORTÉES POUR LA MINERVE.

PARLEMENT PROVINCIAL.

DEPECHE DU SOIR.

CONSEIL LÉGISLATIF.
Québec, 26 mars

En réponse à l’Hon. M. de Blaquière M.
Veukuughnet dit que le gouvernement était
ocenpd sctivetnent à faire des arrangements
pour Ja séceptiun du Prince de Galles ;
qu'anesitdl 8 » Me eeraient tmie devant
ta chambre pour l’élection par cette
chambre d'un orateur est lit Une lroisiétne
fois et epaut été néanmoin onde
pour Que ls premiere élection n'ait lieu qu’à
a fugue sessun du prochain Parlement.

‘Hon M. Vaukonghinel uteodait un bit
Fagardant In ligne de division eutre le Haut
& le Bas-Cauada et le cu sjourne.

CHAMBRE D'ASSEMBLEE.

M. Denkin introduit en bill pour emeader
le chapitre 95 de te consviiste-du Ca-

à cto regurdunt les lotteries, La
In motion de Gon confience

en l’abminietrsivn sotuslie set conlinube ay
dépait du rapport.

DERNIBRES NOUVELLES PAR LK
CANADA.

Walifax, 23 mars.
Sakbaiune.—L'Opénione de ’l'urin af-
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du la Savoie et de Nice seat sur le point de
ist une proclamation selon les vues con-

tesues dans la note du comte dgCavour du
2 mars.

Turin, 10 mars,
La Gazette officielle publie la réponse de |

Fariai au message du comte Cavour, en
date du 29 février. II dit que si le forine du
nouresu vote n'est point décidée, il choisi-
rait le suflrage universel.

Lies actes de Kome ont détruit toute pos- |
sibilité d'un vicariat tel que proposé par ln !
France pour les Romagoes. li garantit lu
liberté du vote pleine et entière.

Une dépêche du comte de Cavour à Ri-
calosa, commuuique les idées françaises
concernant le réglement de la question de
l’Italie Centrale. Lecomte Cavour dit que
les assurances du gouvernement français
montrent que la France s'upposerait à l'é- !
lection d'un prince de la maison de Savoie,
Quel que soit le resultat du nouveau vole de
la Toscane,le roi l’aceepte d'avance,

Rieasola, dans une dépêche au coute
Cavour en date du + mars, nie que {a Tos.
case aspire sans reflexion à l'union avec le
Piémont. II dit que tout conûrme l’opivion
Qu'elle avait eu raiton de se déburasser de
l'Autriche.
“ Le Constilutionnel ” de Paris contient

vs article semi officiel contre l'adoption gé-
nérale du suffrage universel, tel quappliqué
8 la doctrine de la souveraineté valionale.

Use fausse extention du priucive peut
causer une source continuelle de trouble et
de danger pour l’Europe, quoiqu'une exten-
tion est sur le point d'avoir lieu en Italie en
opposition aux conseils de la France.

Le correspondant parisien du “ lines ”
répête que les bulles d’excommunication
contre Victor-Emmanuel seront prétes du
moment que | approbation des Etais de I'l!
talis Centrale sera décrétée.

Boston, 24 mars,
Le bavire “ Norway ”, après cinq jours

de navigation du Macao à la Havane avec
environ 1,900 co a été le théâtre
d'une terrible mutinerie dans laquelle 30
coulis out été tués et 90 bleasés, La lut-
tn a duré Jepuis 6 heures du soir jusqu’au

dersain où les révoliés cédèrent. Le ca-
pitsine Mayor avait à bord sa femme et nes
deux filles qu'une autre dame qui mou-
rut de eur,—et dont l'enfant expira
quelques iustanta après. |
—————— 1

i

     

DECES.

A la Riviere du Loup, le 2:1 courant, à l'âge
de 23 aus et 9 mois, Dame Marle-Ursule Cloutier,
épousa de M. Louis {'aron, apres une maladie de
sept semalues, Elie quitte un époux et huit en-
fants —Con.

Baume de Cerisier Sauvage
du Dr. Wistar.

Le * Ballou's Pictorial” du 24 Juillet dit:—
éulisent le vrai sens de responsabilité attaché

| *Kditeur0" iprimeur d'un journal lu-gement
répandu, nous nous ferions presqu’un c de
recommander aucune composition médicale dont
nous ne connaitrions pas parfaitement la vertu

réelle, Cette composition IJalsamique eat deve-
nue un remède de famille, et toutes les personnes
qui souffrent et qui ont en vain essayé de guérir
leur toux, leur rhume et leurs affections puime-
naires ot bronchitiques,font usage de cet incom-
parable remède.
Le certificat suivant est concluant :—
St. Hyacinthe, Canada Est, 31 Aoët 1856,
Messieurs Séib W, Fowle & Co,

Pendant plusieurs ) mA petite fille âgée de
10 aus à été atta-juée d'une viulente et dangereu-
#6 eoqueluche, et rien de ce que noua fesions purr
elle n'allégeaitaucunement ses souffrances. Nous
nous déciditmes enfin à csaayer une bouteille de
voire “ Baui le Cerisler Suuvage de Wistar
Trois heures aprés ea avoir fait usage, elle se
trouva grandement soulagée, et duns mois de
trois jours entierement guérie. J'ai depuis recom-
zeandé ce Baume à un grand nombre de mes voi.
ius qui en ont fait usaÿge, et il n'a manqué dans
aucun cas d'effectuer nne prompte guérison.

Vous ferez l'usage que vous vaudrez de ce cer-
tifleat, et s'il induit qui que ce soit à employer vo-
tre Baume, j'en seraitres-sntisfnit, car j'ai cou-
fiance en ce reméde.

Tout à vous,

 

 

   

  

P. GUITTE
Propriétaire du ‘* Courrier de St. Hyacinthe.”
N'achetez cette composition que revêtue de ln

signature de I. BUTTS.
Pré par Seth W. Fowle & Co. Boston, et

à vendre en gros ches Lyman Savage & Co,
Oarter, Kerry & Co, eten. détail chez tousles ;
droguistes et marchands en général. i

Soumissions demandees.
DES SUUNISIONS seront reçues, au Hureau

du Soussigné, d'ici au PREMIER MAI prochain,
pour la RECUNSTRUC UN DU ONT DE
A RIVIERE STE. ANNE,
Les Noumissionn leveont fournir les Plans

et Desls à leurs frais,
D. N. Sr. CYR,

Secréteire-Trésorier du Conseil.
du Conseil, è

e de lu l’érade
20 mars—m $

CLARENDON HOUSE,
HAUTEOSies

CE VASTE HOTEL est si bien situé qu'il
@ l'avantage d'offrir une vue trez-étendue sur
notre maguifique flenve Nt. Laurent: par sa posi-
tion, sa grandeur offrant les arrangenients nécuse
ssires aux bommes d'affaires ainsi qu'aux voyae
æeurs, où le considere come l'Etablissement qui
posséde le plus grand comfort.

Pourl'agrément de ses hotes, te l'ropriétaire
donne la liste des endroits emarçuables aui-
vante, situés près de son Hôtel :
Le Citadelle, le Jardin du Ciouvernenr, ia Ter-

race Durham, la Grande Batterie, In l'athédrale
française, la Chapelle du Séminaire avco ses
poisse de priz,la place où Montgomery tomb ,
les Plaines d' * brahara et is monument an pied
duquel Wuolf tombe. à la prise de Québre, en
1789,—au loin, les Chûtes Ste. Anne, Moutmo-
rency ot les Marches naturelles, Chûteu de lu
Ohsridières, les Lacs St. Charles et Beauport qui
sout à une distance de dens heures en voiture,
de l'Hôtel.

Des employés fidèles sont au départ et « Tar
rivée des steamboats et chars.

H. O'NBIL, Propriétaire.
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BUREAU DE POSTE,
LE PUBLIC EST NOTIFIÉ, que la COM-

MUNICATION pour is MALLE entre le HAS.
OANADA ot HT JEAN, NOUVEAU BRUNS.
WICK, par Steamer, de PORTLAND, » été
commencée, st pour le présent un Sac sera
fait, au BUREAU DR POSTE de MONTREAL
pou ls NOUVEAU BRUNRWICK, UNE FOIS
PAR BEMAINE, savoir: 1s SAMKDI, à 3.45
P.M

Bureau de Foate,
26 mars 1860-14

A VENDRE OU A LOUER.
UN superbe Emplacement situé sur le
fleuve se. Laurent, dans le parvisse de

1. lynnce du Côteau du Lac, de | arpent sur 2
de haut : avec une bonne maison et écorie . tuut 

i pret dun quai oi les steamboats arretent.
S'adresser à

DOMINIQUE JOLICŒCR.
St Ignace du Cüteau du Lac, }

25 mars 1860-—m

Graude Vente a constitut, par
Encan, de Lots a batir.

LES héritiers de Le Succession St Jean cri.
ront à vendre à constitut, daus le courant de Mai
proclsin, environ 140 Lots à bâtie qui forment
toute cette partic de leur l’rupriété, qui fait face
é le rue Ste Catherine, s'étendant jusqu'au Cu-
teau St. Louis, Les détails les plus amp'es et le
Jour de le vente serout aunoncés svus peu.

='adresser à

 

JOSEPII BELLE,
NP.

Montréal, 27 mars 186

T7 VENTE
Par Autorite de Justice.

SERA VENDU LUNDI, SEIZE AVRIL pro-
ebain, à DIX heures du matin, su plus laut et
dernier euchérisseur, sur les prémisses,—ce bloc
de terrain counu sous le nom de SMALL FARM,
Cote St. Antoine, paroisse de Montréal, cunte-
nant aix arpenis où environ, de large sue siz are
pents ou cuviron, de profondeur, plus ou imoins :
borné en front, partie par le terrain tenant
au Gouvernement ev partic par le de In
Reine, vuarricre pac lu Propriété de William
Murray, éculer, et les représcutants Fisher, dun
côté psr les héritiers Fisher, de l'autre coté
par John Glennun, écuier, ct autres, avec une
maisonen pierre, une grange, écurie et autres bâ-
timents dessus construits.

Immédiatement apres, un nombre de CHAS-
BIS de Serre chaude, de diverses grandeurs.
Un petit lot de MEUBLES LR MENAGE,

Chevaux Vaches, Cochuns, Steigls, Charretes,
Harnais, instruments d'Agriculture, Outils, ke,
Pour les particularités, s'adresser à

JAMES SMITH,
Nop.

   

  

Munteéal, 26 marg 186n—tsd
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M. PREGEN invite les jeunes personnes qui
désirent se procurer de jolis POISSONS
d'AVRIL, de passer à sa Librairie, rue Notre-
Dame, vis-à-vis le Séminaire. Elles y trouveront
une grande variété de
POISSONS MYSTERIEUX,

POISSONS CARTE,
POISSONS COMIQUES,

&o., &u., &u
22 mars—ti

   
   =

TRAVAUX PUBLICS.
DES SOUMISSIONS adressées au Souasigné,

seront reçues jusqu'à VENDREDI, le SIXIEME
Jour d'AYRIL prochains pour la construction de
DEUX PHARES sur 1s Riviere Uttawa, entre
Lachive et Ottawa, savoir:
Pour conetruire une Jetée et une Lumière eur

la batture ( ** Green Shoal "} à quelyses milles
plus bas qu'Ottawa.

Pour construire uae Jetée et une Lumière pres
de 1a Pointe Claire,
Les Plans et Spécifications das ouvrages ci-

dessus, peuvent ôtre examinés en faisant uppli-
cation & ce bureau on au bureau de J. D Hater,
écuie) à Utlawa.

Chaque Suumission doit «tre signée par deux
Personnes responsables qui se porteront cautioua
pour l'exécution di prrage.

Par ordre des Commirsaires,
Signé,

à

  

   

 

JOHN G. SIPPELL,
loge Rds,

Bureau du Uanal Lachine,
Moutré.

   
Veute par le Shérif,

Montesa, AVIS PUBLIC es donné par 1-9
voir : $ Pres etes qo te « 1 de terre et tèa —

ment cident idlysera vendu aux temps
et hear mentionnés. Toute opposition
afin de Pourra être filés dune aucunor
temsans les deux jours qui suivront le rapport
vu dit Bref.

Venditioni Exponas
Montréal, à savoir : DAME MakikK BER-

No 402. THEL +1, des Lité, Cir-
cutet District de MO 1trvai, veuve en premiere
no es de feu Pi:uix vufresne,en sou vivant de
la u.te ic de Montréal, Kcuier, et maintenant
épouse de Jean-Frunguis Cuté, Commis-Mar-
chaud, i-devant de ta dite Cité de Montréal,
maintenant de ls parvisee de St Cyprien, et sé-
parée de son dit époux lant qu'aux Liens, par
contrat de mariage en dute du premier jour d'A-
vril mil huit cent cinquante, et passé devant
Mtre. Labadie et son confrere, Notaires, Deman-
dereste, contre les terres et lenements de Dun-
can McDonald, des dits cité, Cire: itet Dietrict
de Moutréal, Marchand épicilier, Défendeur.
Les dites tetres ot tenements mentionnés at

décrits en le Cédule annexée au dit Bref, war-
quée A, comme suit, savoir :
20—UN LOT DE TERRE on EMP

MENT éwnt le lut numéro ving six,sis et
situé en le dite Cité de Montréal, dit Dis.
trict, fanhourg Ste, Marie, rue Dufresne,
de la contenance «de quarante-cinq pieds de
largeur, sur quatre-vingt-unze pieds de pro-
fondeur, le tout plus où moins, et sans ga
tanile de mesure précise : borné en front par
Is rue Dufresne, en profondeur par In pru-
priété des héritiers Dufresne, d'un coté, au
sul, par te lot numéro singi-yuatre, la pro.
vriété d'Ignace Girard, d'autre cord, an non,
par le lot numéro trente-et-un, snisi et ven-
du en celte cause, comme étant In propriété
du dit Défendeur, sans bâtisse dessus cone
ntrubtes,

Pour être vendu à mon Bureau, en 1a Cité de
Montréal, LUNDI, ie NEUVIEME jour d'AVRIL
prochain, à DIX heures du 1u-tin,
Le dit Brefrapportable le vinglsizieme jour

d'Avrli prochain,

 

 +

 

  CE-

  

JOIN BOSTON,
Shérif.

Bureau du Shérif ?
Mootréai, 23 winrs 1860 § ’i

“NOUVEAUCORBILLARD ‘
LE sounigné informe les Citoyene de Mont-

réal qu’il vient de construire UN MAGNIFI-
QUE CORBILLARU, pour GRANDES POM-
PES FUNEBRES,et qui à paru avec tant d’é.
elat lors «des Furéroilles de fou J. B. Bruyère,
Fer. Ce superbe véhicule à coûté à sou pro:
priétaire au-dessus de $8¢0 En un mot on 6
encore rien vu de plus tache ni de plus beau à
Moniréal. ; ;

11 a wnesi un maguitique Petit Corbillard pour
les Enfants,

90) tm—av
CERCUEILS

rendeurs et qualités, depuis lus, june
qu’é $60,
Les Citoyens doivent se sappeter que c’est à

lui que Pon doit le réduction des prix pourle
service des Corbillendshe

AVIER CUSSON,
Rue Bt. Joseph,

  

2 avail 18bY, 
 

 
 

VENTE A L’ENCAN

ENGINS ET BOUILLOIRES
MACHINERIES,

QUINCAILLERIES
OUTILS,

&c., &c., &c., &c.

Les Articles suivants sorout vendus
Mardi, le 3 d'Avril prochain

AUX ATELIERS DE

MM. PETO & CIE.
Pres du Pont Victoria, Pointe St. Charles—

 

 

Un engin de la force de |v chevaux, avec bouil-
loire, complet

Un jeu de gros tours dits $ Turni @ lathe heads”
aves les deux muuta:ts

Une machi € à visser les barres de fer
U.i évec tail pour une boutique de forgerun
Enclumes de ter battu
Cast iron Bwadye Blocks and stands
Tarrauds et coins
Outils de furgeron, forges portatives avec blocs

en fer de 1, zet 3 poulies pouvant porter
de 1 à 1% tonneaux

1, 2 et 4 poulles avec blocs en bois
Clevres doubles et simples
Crucliets doubles et simples
Appareils et grééments en fer pour des rues,

portant 19 tonreaus
Do do pour grues roulantes
Poulis de fo:te, grandeur assortie
Roues do do
Une ira de quaitité de chmives do 7-10a 14

éprouvées
Acier ( shear steel)
Kcrous et cabestur's
Scies ro. des nasortics
Une quantitée de barres, boites, écroues et vis

; Pour voitures
Une quatité de La: Jagges de roues assorties
Chaloupes à 4 et à 5 rames
Une ancre de 24 qui taux
Une du deo quintet ue det qt

—AUSSI
On n'uffriraien vente,’si les Acquéreurs le dé-

sirent :
Une machine à faire des rivets
Une do à vapeur, avec grues complètes
Une machine à ploser les plaques, rouleaux de 7

piede
V'nc graide macliie à troueret à couper.

CONDITIONS—CUOMPTANT.
On exigera un dépot ou un garuntie de tout lesacquéreurs qui ne sout pas co.nun de l'Encan-

teur.
Ve: te à IN heures A. M.

JONN LEEMING & Cræ.,
E canteurs.

 

27 mars
. Il sera préparé des catalogues que l'on

[os se procurer à compter du 26 coura t, sur
es lieux où au Bureau des Encanteurs.
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QUARTIER ST. LAURENT. |

POUR CONSEILLER:

CHARLES TUGGEY
24 wars—ti

VENTE PUBLIQUE.

SERA VENDU sur les lieux, MARDI, le DIX
AVRILprochain, à ONZE heures du matin, au
plus vffrant et d r enchérisseur,

 

 

  
UN EMPLACEMENT situé dans le Quartier

St, Jacques, à Montréal, de 4pieds de front
wir KO pieds de profondeur, plus ou moitu
tenant devant à la rue Ste Catherine, der.

h. 

ricre à Mi hel Hémond, d'un coté à J.

À.

l'a.
ré et d'autre cuté à Mine. Quilmette ; avec
une bonne maison en buis, & un étage et de.
mi, de 11 x 25 pieds, et avires bâtisses.

Cet emplacement appartenait ci-devant à feu
; au-Murie Hémoud. Les titres sont incontesta-
les,
Pour plus amples informations, s'adresser au

Notaire sonssigné,
J, SIMARD, N. P.

Montréal, 23 mars 1850—isi

 

  

    
COMPAGNIE

NAVIGATION DE L'ASSOMPTION
UNE ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ET SPE.

UIALE des Actionnaires de 1e COMPAGNIE
DE NAVIGATION DE L'ASSOMPTION nura
Vieu et se tendre dana le Village de l'Assomp-
tion, dans l'Etude du Souseigné, LU N D 1, je
DEUX AVRIL prochnin, (1850), à MIDE, afin us
nommer@ TROIS DÉLEGUÉS qui w'entendront
arecles Directeurs de

1a

“ Kociété de Navign
tion de Terrebonne “où autre Nociété enr tels
arrangements à intervenir dans l'intérêt de ces
Compugnivs.

Par ordre,
C. ARCHAMBAULT,

NT. C, N, de l'A.

   

24 mears—qi
 

Afthires à Commission
LARD Prime Meas, arrangé (méthode

se) par MU. Dougall & Cie, de Windsor, Cetta
qualité, n'ayant sucon morceau de rebul, est
spécislemeut arrangé pour les vaisseaux, gens
de chantiers et détailleurs,
JAMBUNS de qualité supérieure, du même

établissement.
BEURRK eu tinettes, ( firkins) ot boites, ve

nant de plusieurs cousignataires,
POIBSONS DES LACS. ~Truites des lace et

Poisson blanc en maine.
FLEUR de toutes q

ling de haute réputation.
——AURE==

1,009 balles Ouaté à vendre aux Marchands
en gros.

Laines d'Eté et de l'Automne faites aux diffé
reates Manufactures,

 

  

   lités, do plusieurs mou.

—=ût—
Ou reçoit fréquemment des Pellateries non rée

”,
--Le tout à vendre par

JOUN DOUGALL,
Marchand à Commission,

270, rue St, Paul
Montréal, 10 mars

 

ALEX. BRYSON & Cr. |

TOURS
AXSURTIS, de trois petites grandeurs, pour

l'usage d'Artisaus et amateurs, mye et à rendre
au Magasin d'Outils de Montréal, z15, rue 81
Paul.

ALEX. HRYSON.
24 wars

Quineailleries a Vente Privee.
DIFFÉRENTES CUNSIGNATIONS formant

un montant considérable d'article des BIRMIN-
HAM SHEFFIELD, et AMERICAINN sinsi que
de gros articles, « vente privée, à des prix réduits
aux conditions ordinaires de crédit,

ALEX. BRYSON x1 CIK,,
Encanteurs-

 

16 Murs.

QUINCAILLERIES,
VENTE SANS RESERVE PAR

CATALOGUE.
LES soussignés vendront par Catalogue, sang

réserve, à dus conditions libéral MERCREDI,
le 3 AVRIL, et lea jours sui dans leurs
Chambres d'Enean, No. 2. + ene St aul,= iditté.

ignations, formsan. .n Giraud Assort-
tuent de F'rix d'articles de TALL "TE et GRUS-
SES QUINCAILLERIES Les cata s°tes seront
prête une semaine avant Ia vente.

Conditions et autres particularités dans une
auire annonce

  

  

 

ALEX. BRYSON & Cie,
Kncanteurs,

10 mary

GRANDEEXPOSITION
QUI BE TIENDRA DANS LA

CITE DE MONTREAL.
A L'OCCASION DE LA VISITE DE

SON ALTESSE ROYALE

PRINGE DE GALLES,
LE BUREAU DES ARTS ET MÉTIERS pue

Hlieront dans une autre aunouce«étailiée tous
les articles de l'Exhibition,

   des A. :icles pour cette Kxhibition
de tous leg parties du Canada.

DRs MEDAILLES dOR, d'ARGRNT et de
BRONZE seront données aux heureux Compéti-
teurs.

 

 

FXilest a espérer que les Artistes, Fubri-
“uautset Artisans useront de tous les uituris
pour préparer leurs plus beaux échantillons de
leur industrie pour cette Exhibition,

B. CHAMBERLIN,
Sec. IL, des A. et M.  

Montréal, 23 mars—sik

Aux Contracteurs.

DES SOUMISSIONSadressées nu l'rérident
des Arts et Métiers, à son Bureau, Salles des Ar-
Lieaus, seront reçues jusqu'au

Jeudi, 29 courant
& 4 heures du soif, pour tout l'ouvrage requis
pour l'érection d'une bâtisse pour servir à In
Graude Rxhibition l’rovinciale.

Les Plans et Spécifications peuvent être exa-
micés au bureau de M. HOPKINS, * Union
Bullding, te et aprés LUNDI, le 20 courant.
Le Comité ne s'oblige pas d'accepter la sun.

misalon la pis basse, où aucune des soumissions,
Moutréal, 2mars 1860—ilik

  

Avis Public

EST per le présent dunné à tous ceux qui
Fouvent devoir à la Succession de feu (REGOI-
K FÈRÉ ou ceux euvers quiln dite suceession

peut être endettée de filer, sous le plus conrt dé.
lai, leurs réclamations on veulr régler avec le
Soussigné, chargé de régler la dite Succession,

J. LARKLLE,

8t Eustache, 20 déc. 1859—23—tmu

VENTE

Par Autorite de Justice.

LUNDI,le VINGT-SIX de MARS courant, à
la porte de l'Eglise de la puroisse de St. Jérome,
à DIX heures de l'avant-tidi, les Immeubles ci-
apres, dépendante de le Communauté de bieus
qui a existé entre François Clonthier et Angele
Boivin, ra défunte femue, savoir :

lo, Une TERRE située cn la Cote du Conlon,
dite parolsse de St. Jérome, contenant trois
arpents de front sué trente arpents de pros
fondeur,plus ou m ins ; tenant à un bout, à
Pierre Itaymond, n l'auire bout, = Is ligne
sigaeuriale de Terr(bonne, juignant d'un
coté, à l’ierre Boivin et de l'antre côté, n la
veuve Pierre l'oré où représentants : avec
une maison, Une grange ut autres batimens
dessus construits,

20. Un LOUIN duterre situé au anême bien,
contenant trois arpents de front eur environ
quatre arpents dans une ligne et trois ar.
pjænts dansl'autre ligne, de profondeur, tes
nant, per devant, à Cyprien Hragsault, par
derriere, au dit Pierre Boivin, d'un coté à ln
terre ci-dessus désignée et de l'autre coté à
Damnase Spénard, sans bâtiment.

Fourles conditions, s'adresser à
JBL, VILLEMURLE,

NP

 

 

  

  

 

Bt. Jérome, G mars 1xGu—tau

CORBILLARDS OU CHARIOTS
Au No. à, Rue St, George,

PRES DE LA RUE CRAIG.

M. ARSENECHAPELEAU
INFURME sce amis et le publie en genéral qu’il
a constamment chez lui, au No. 8, Rue St, Grus-
ge de MAGNIFIQUES CHARIOTS, vu CUR.
BILLARDS, qu'il livrera an plus ous prix qu'en
aucune place, avec un où deux chevaux, il peut
aussi fourni #8 HIERES, ou CERCU de
toute sorte, GANTS, CRÈPES, CIERGES, &e
pour les services funobres. Il fait aussi savoir qu'il
euserelira tout home vu enfant à detpande

36 juillet 1850.—ak

VENTE

Par Autorite de Justice.

À la porte de l'Eglise de la paroisse de St.
Benoit, dans ie District Judiciaire de Terrebonne,
le SECOND jour d'A VRil, prochain, n DIX heu-
res de l'avant-midi, les IMMEUBLES cihapres
désignés, dépendant, le premier, de la commu
tuenté de biens qui n existé entre les défunts JU.
SEPH DICAILE,pete et Thérese Harrasin, son
épouse,et le second, de Ia succession du dit Jo.
sept: Dicaire, savoir :

to. UNE PIECE DE TERREeltuée au nord-
ouest de In Cote Si. Vincent, en la dite pe
rulase Nt. Benoit, Jo Ia contenance d'un are
pent et demi de frunt sur trente mrpenis de
profondeur, plua ou moins , tenant par de-
Tsol au chemin de Roi de ia dite Cote, par
derriere aux terres de 1a Cote St, Pierre,
d'un côté aux représentante et héritiors
Jacques Hauines etcle l'autre coté à Jean-
Haptiste Perrier, sans bétiment dessus con-
strut.

20 I'N LOPIN DE TERKE situé au sud-est
de la Côte &t Étienne, en la dite paroisse

   

   
    

 

de largeur sur huit arpents de hauteur, plus
où moîns : tenant d'un bout au nord-est à
Jérémie Bayer, de l'autre bout au sud-ouest
à ja veure Pierre Angrigoon, du côté sud.
est à Charles Rochon et du côté nord-est su
chemin de Roi, sans bâtiment dessus con-
trait.

Les conditions seront données le jour de ls
vente, où avant en s'adressant eu Notaire soussi-
né,
sé, F. H. LaMAIRE,

N.P.

 

M. Benoit, LU mars -15— tou 

MARS1860.

Bt. Benoit, de la contenance de trois arpents 9 

     

 

PAR HENRY DSAW loan BEN

VENTE DE ann

MAGNIFIQUES M.LBLES DE MINAGÉ. HOTEL DONEGANA
TAPIS,

GARDE-ROBES, SIDEBORDS,
BOFAS KT CHAISES EN CRIN,

SETTS POUR CHAMBRE À COUCHER
LITS EN FER ET EN BROXNZE
VERRERIE COUPÉE
POELES DE CUISINE
USTENSILES DE CUISINE

Jeudi, le 29 de Mars courant,
Le Bousaigné veudra, du: 8 ses tuagasira, rue

St. Françuis-Xavier, un gros lot de TAPIS de
Brusciles, Tapestry, oidenuester, ke, Meu-
bles de Meuage, lueles de cuisine, Coutelletios
dle table, Lite ct effets de lits, avev vue grade
collection d'Articles pour maison on généra |

Veste un DIX heures
HENRY J. SILAW,

Snécuteur
= rmers—du

GRANDES VENTES

DU PRINTEMPS
LE

MEUBLES DE MENAGE
Tapis Hruxelles ot Tapisserie,
Hideaux, Miroirs,
l’isnos, Uristaux et Argenterie,
d'ourelt
l’uêles de sines, «t de
Meubles de Ménage eu géneral,

SALLE DE

 

  

 

NTE
RUE ST, FRANÇOIS XAVIER,

TOUS LES JEUDIS MATINS,
COMMENÇANT A HEURES.

Lea ventes ci-dessuix conmenceront aux PRE-
MIELS JOURS NE MAUS et ve continueront
durant le Printemps.  

aes qui y sruut envoyées,

 

seront payéa le lendemain.
HENRY J. SHAW

Encantear.
Ditev

Dissolution de Nociete,
LA BOCHÉTÉentre les Sousaignes fesant al

fuires à Montréal, sous le nomde UNION TOW
BOAT COMPANY à été disaoute de consente-
ment mutuel le premier F

 

 

  

AR 3
(A. LAFLAMME,

l’ar M. A. Rough
ANDREW ROUGH.

Montréal, 1» mars | sou —22 —tik

Societe de Construction Cana-
dienne de Montreal,

    

 

SEX TE ME ASSEMBLER SEMI
A ELLE des ACTIONNAIRES de la SO.
CIÉTÉ DE CU RUCTION CANADINNEE
DE MONTREAL, aura lien LUNDI, le DEUX
AVRIL prochain, à THUIS heures de l'apres-
«di, au bureau de la ociété, No, 34,
François-Xavier, pour procéder à l'KLECTION
des DIRECTEURS et recevoir le Rapport du
Secrétaire-Trésorier.

JL. BRAULT,
Seer -Trés,

 

  

  

hy rue St, 

 

Montréal, 21 mars 140—ci

POHLES DE CUISINE
Couchettes en Fer,
PIÈCES DE CHENINEE ET

GRILLES,
UN grand Assortiment des ARTICLES vi-

dessus à des prix qui convie drout à tout lo
mo de, purnsis lesquels on truvsess le véloire
Poele

Le bon Samaritain, * Poele de
cuisine,”

avec ot sans tuyau pourl'eau claude pour bains
On peut fournir les meillenres recommanda-

tions, relativement à In perfection et à la bonté
de ce l'uéle,

RODDRN & MEILLRUR,
WF, Grande rue StJacques,

k

   

     

  

Moutréal, 2:

Corporation de Montreal.

ELECTION

QUARTIER * LAURENT
ATTENDU que William Nristow, Eeuier, 8,

par an jugement de la Cour Supérieure, pour le
District de Montreal, rendu le vingt-neuf Fé-
vrier dernier, élé décinré diaqualifié et intuabile
« tenir la place de Conseiller de ville pour le
“huartiee St.laurent, de cette Cité, a Inquelle le
dit William Bristowfut élu dans le mois de Fé-
rier mil huil cent vinyquanie-oeul, et que le siés
we du dit Willian Bristow, wu Conseil de Ville,
est on conséquence devenu vacant,

 

 

  AVIS PUBLIC est par le présent donné qu'a
INK "TION ponr un CONSEILLER pour
le QUARTIER ST, LAURENT de cette Cité,
pour remplir În susdite vacance, sers tenue à
LlTotel-de-Ville, de cette Uité, entre DIX heures
AM, et QUATRE heures I, M, depuis LUNUI
Prochain, le VINGT-SIXIKME jour de MARS
courant, juequ'au NERCHEDI suivant, ie VINGT
HUIT du cu ant, ves deux jours Incluaivement,
de ln masicre poursue dans et par l'acte 14e 15
Vict. chape, 125,
Lea sol dans le dit Quartier pourront ne

procurer tificats de qualification, en fai-
ant app! wn, Au bureau du sonssigaé, « l'Hos
tel-de-Ville, entre les heures rt aux jours cides
sus mentionnés.

D'apres l'acte sité, tontes personnes qunlifices
pourront voter & In dite élection en ferivant où
en faleant écrire sur la page intérieure des «lite
vertiticats le nom de baptême et le surnom, en
toutes leltres, de [a pertonne pour laquelle elles
reulont voler, et en déposant les cortiicals ainsi
rem) dis, #4 bureau du soussigné, Hotel de-Viile,
en tout temps, mux jours t heures ci-dessus
mentionnés

 

   

  

CUS, GLACKMEYER,
Greitier de la Cité,

Bureau du féroffier de In od
tlotel de Ville,

Montréal,20 mars JR60 —1i

Corporation de Montréal.

HARDES POUR LA POLICE.

DES SOUMT SIONS seront reçuts nu Rurean
du Soussiguéjusquà MARDI, le TROISIÈME
jour d'AVRII, prochain, pour Fournir les ARTI
CLES suivants de HARI d'ÉTÉ pour in
FORCE dr PULICK de cette (ite, savoir

 

  

idintementet les produits eq |

MONTREAL.

MEUBLES DE MENAGE
DUNE GRANDE VALEUR,|

| MIROIRS A TRUMEAU,
Argenterie, Porcelaine, Verrerie et

| Poterie,

LINGE DE TABLE ET COUTELLERIF,
CHEVAUX, CAROSSES, SEKLGUS, OMNIEUS

Et une grande quantité de

VINS CHOtSIS,
we Ae, A

 

{1 Ussigués ont reçu interactions de Mmo.
SAINT-JULIEN de veudre par Catalogue, sur
les leus,

LUNDI, LE DEUX D'AVRIL
ET LES JOURS SUIV ANTS,

Tout le RICHE MOBILIER de

l'Hotel Donegana, rue X.-Dame
COSSISVENT ES

   

   on acajou
totes ef Clisises en acajou, HS.

Garde-cobes et Hibliothoques ex acajou, BW
! Bullets & ticoira, Chaises de repos et Oltomanes
Tables de centre, de coté et à carte en acajou

: Rideaux en demins, Miroirs pour trumeaux, Gaze-
Tables à dineur € Tetlescope) eu acajou {lives
Tapis + eloutis, Tapisserie et Toile citée
Vaissetles d'argent et piaquées en argent
Vins, Chétupugne, Verrux et Carafes
Services à duuer, à déjrûner et a souper en pop

velwine

 

Couteatix, Fourehettes, Poterir

- ENNEURLE Atbr—
Les Lits et tout le Mobilier de so chambres a

seucher

—Ass

Un L'TANO tres-superieur

Peux paires «CU UX bien accouples,
C'arosses, Sleighs et Un ie

 

BLA vente aura lien clauçue jour à DIX hen-
res,

PARSALOEU,
it pen

erat Jo vente. Ly

  

  

   

  

  

  
 

On demande immediatement.
DIX FILLER ©

induatrieuses,

THophisl nudital
jeunes Gilles devront parler Ir langue an-

 

Montréal, 20 mars—oi
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(1) Les Sacadu conducteur sont ous
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(2) do do do 73a. m
ol 505 pon

(3) do do do 1015 a.m
1000 à m et 4 dpm

4) do do do 4.15 pom

DEMENAGEMENT,
LE soussigné informe ses amie et le public en

général qu'il & tranaçorté son établissement aux
coing dee Rues McGILL et LENOINE,

11 tiendea come pat le passé un assortiment
de Hardes Faiten dea plus étendues, et aussi Drap,
Cashinires fins, I weeds, Veeting, &e., &c., &c.,le
30ut dans le dernier gout,

A 35 POUR CENT A MEILLEDR MARCIIE
QU'AUCUN ETABLI MENT.

M. L. D. GARBAN,

 

Bureau d'Enregistrement
pour terres du Canada

=“

+ generale pour Suc-
cond

LE Boussi prend in liberté d'attirer l'at-
tention du publie cavndien sur la facilité qu'of-
fre cette Agence à eenx ul désirernirnt tendre,
acheter ou louer, où régler des Successions.

H tient ua régistre de tontes les propriétés que
Voo voudra bien lui contier pour «tre consulté pur
le public.

Fle cireulnire est mussi envoyée périmdigne.
ment de son bureau, contenant une descrip

tion des propriétés, exempte de tous Crais ; il
rélarera seulement une commission que quand
[vente aura lieu,

Des Prets sout ausei néga sur des garan-
ties de blen-fonde, depuis 459 et au-desgux

Pour plusatmples informations, if réfert les ei-

Au

     

 NS Paires de l’antalons,
53 Pailves de Souliers (hice |

low),
d'a; des PATRONS et SPÉCIFICATIONS
ueTon pout voir au Bureau du CHEF de PU- !
LICE,

CLS. GLACRMEYER, |
Greffier de in Cité.je

Avis publie.
1K Boussigné fait défense d'avancer à qui que

ce soil, en ronnon, sans us wiitotisation spécis-
' donner par écrit

te yupourra dons PIERRE LABELLE.
Rte. Ress, 30 janv--2—uns

Bureau du GreSier de la l'ité,
Hotel de Ville, ;

Montréal, 71mare 1860-—si

toyens à as circulaire qui est envoyée dans les
deux Provinces du lant et Ras-Canada,

F. W. K. CAMEROUN,
de rue St. Jacques.

 

  
“Banque d’Epargnes de la

   

 

  

 

Cite et du District,

L'ASSEMBLEE GENERALE des IIRKEC.
TEURS-HONORAIRES de cotie Banque, aura
lieu à son Bureau, LUNDI, le DEUX AVRIL
prochain, à ONZE heures À. M.
ln état des affaires y sera soumis : Bpres “quoi,

om proceders à l'élection des Directeurs (iérants
pour l'année cuurante.

Par ordre,
K. J. BARBEAU

Caisse
Montréal, :1 mars (960--ci

  

 

  

AC -—s
Chauffhge et Vestitation.LES Souasignes atinen f'auvention dos pegasouues qui ont besuin 4. chaleur et de veutilg-tion pour batisses de toutes grandeurs, sur leuxNOUVEAU STEME qui estle plus économieque et le plus sûr introduit des temps présents,Des ordres jour couvrir en ferblanc, feuillard ouautres vuvrages dans leur ligue. Le tout sera

promptement exécute.
8. & W.J. HOLNES,

125, rue St Paul.
Montréal, 31 janv—smk

Lectures Gratuites,
LES COURS DE LECTURES GRATUITRSpour 1860, sous les auspices du Bureau des Arig

et Moliers seront faits par le

PROFESSEUR ROBINS
be | Ecole Normale Meuill,

SUR LE FER ET LES METAUX ALLES
L'INSTITUT DES ARTISANS.
LA PROCHAINE ECTURE sera fale

te MARDI SOIR, | i de FEVRIER pros
chain, el le Cours sera continué chaque Mardi
subvequent jusqu'à ce qu'il soit complet, com-
mençant à HUUT heures chaque soir.

Des expériences seront jointes aux lectures.
Ceux qui dévireralent éticlier lo sujet plus pro-

tondément peuvent profiter de l'occasion de ln
lecture d'introduction dans une classe grutuite =
M. le l'rofesseur ftobin les reucontrers tous loa
jeuais xoirs aux metmes lieure et place,

Par ordre,
BK CHAMBERLIN, B. C. L.

Secrétaire,

  

 

   

Montreal, 20 fre --

  

 

  

  

LIVRES NOUVEAUX.
QUELQUES Erreurs sur 1a Papeauté, par

Veuillot, jn): 0.63
Le Siege de

Conse
ine, b 0.60

Jérasalenr Delisrée, traduit par Lebrun,
in-12, broek. 0.30

Lex Mille vt une Nuits, Contes Arales, tra-
siland, orne ce gravures,élutite pue

   0-H, broe
Les plas belles Eglises du Monde, notices

Historiques el archéologiques aur les
Temples ies] lua vélebres de la Chré-
tenn le, par AWJL J, Hourassé, or-

de nreubreave gravures, beau
cut volume, ind, broché

is et son

 

  

ne

 

128

0.80

  
   

  

  

nee, par V,
bean volume, in-N, broché

5e eu France et Lettres
derites d'Htalie par ThonW. Alles
in #, hoc! Verts ass env

Lettres sur ! Histoire de La Réforme en Ane
gleterre et en Irlande, pur W. Cobbet,
12 aoe. LLLon 0.48

Wiatoire du l'Eglise Chréticone, par Clément
, #\cenpprobations, in-12, bro-

ei eeie 0.45
À vendre chez

BEAUCHEMIN & PAYETTE,
2Uoet IKed—a

   110

  

0.50

 

 

 

Vissolution de Société.

LA SUCIETK qui à existé ci-devant entre
DUYON, TURUÆUN & HONAT n élé de ce
juur dissoute de conenntement mutuel.

MOISE YVES DOYON,
THEOPHILE TURGKON,
LOUIS MUNAT.

 

LA Société TURGEON & MONAT est seule
autorisée à régler les affaires de la ci-devant s0-
rite,

DOYON, TURGEON & MONAT,

MAISON CANADIENNE.

a

 

TURGEC.. . “SONAT.

ENS tu

DU PAVILL. +LORB
DEUXIEME. 50400

PALAIS D:

111
NOTRE-DAME,

JUSTICE,

RUE

LES SOUSSIGNES ont le plaisir d'annonce
à lenre nombreuses pratiques qu'ils viennent de
transporter leur GRAND ETABLISSEMENT,
presque vis-à-vis leur a maison de come
merce, daus le magasin ant ocrupé par Mr,
KE. GAUTHIER, Murchand-Tuilleur et SECUN<
DE porte du Palais de Justice.
Le dernier steamer leur « agrorté an Assorti-

ment des PLUX BELLES ÉTOFKES POUR
DAMES, et ils recevront DE TEMPS À AU-
TRE, les putrons de robes les plus uouveaux et
ea plus beaux.
L'ANCIENNR de leur maison et les eforts

q elle fait pour rencontrer une part du patrons
de public,lui en assure la continuation et ils es-
Jerent, comme par le passé, fournir 4 lours prati-
ques tout ce que l'un peut trouver dans leur lie
gne de commerce.

—DbR PLOA—
Manteaux d’Ete en drap,

Mantilles, Polkas, Chapeaux
de paille, &c,, pour Damen.

MARCHANDISES KENDOMMAGEFS
par le dernier incendie arrivé le 19 avril à

nier dans leur aucien magasin No, 136,
Ces marchandises quoi qu'endummagées sont

encore d'une «(ualité superieurs et enfin de fare
place aux nouvelles murchandises reçues eb,u re-
cevuir, les acheteurs trouveront beaucoup d'a-
vantage à venir les voir.

HARDESFAITES,
Les Boussignés tiennent toujours leur maga-

sin de MARCHANDISES SECHES RT DR
HARDES FAITES, RUE ST. PAUL,

No. 134.
Leur Assortiment est des plus complôte et les

Mardes sont (nites snr les derniers patrons et
avec des Etoffus les plus nouvelles,
Un offrent aussi en vente un rasortiment élen-

du de toutes especes de chapeaux, feutres Cline
peaux de puille, &c., &e.

TURGEON & MONAT.

  

 

 

Montréal, 3 mai

Noumission au Parlement.

 

 

AVIS rat par les présentes donnéque l'on fera
application au Parlement Provincial, à aa pro-
chaine Mession pour un Acte d'umendement au
Statut qui incorpore le * COMPAGNIE DES
MINES DE MONTREAL” Montreal Mining Co,

Par ordre,
AD. HANDYSIDE,

Secrétaire.
Montréal, 9 févr—dm

M. WUGK SABATIER,
Ci-devant Pianiste de la Duchesse

de Montpenaier,
À l'hopnetr d'informer res amis et le public, que
Nétant décidé « demeurer à Montréal, il donnera
un COURN D'INSTRUCTION BUR LE PLANO
et dans TART DE LA COMPOSITION.

S'adresser chez MM. NORDHEIMER, ou sa
révhience, 83, rue St. Constant,

TERMES PAR QUARTIERS.
Trois leçous vemaine....…...
Deus ea per do.
Une do do   

ler mare.=m

Maison a louer.
LA maison netuellement cecupée

Mr, Laurent Richard, (oi-devant ol
Mack) Place Jacques-Cartier. B'adross

ser an Bureau de l'bduca.: n,
166 
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AVIS
TOUTES PERS HES endettées envers la

Succession de feu JOHN MeLYNN en sunvi-
vaut de le Côte St. Lue, dans la paroisse de
Montréal, Fermier el Contracteur, sont resp
tuensement priées de faire sn padement Anna
diat ; et to celles à qui ta suecz sing pent de

i rater leurs comptes duement nlteates
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CET ETAULISSEMENT

paar le Saussigné. dans le voi-inniede 58, Hya-
ciuthe. DEUX FOURNAISES pouvant foovuir
chacune euvicen 140 quarts su chaux pur jour
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wipérieure à tous les autres, à cause de ya pnr-
faite porete
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. ne la compng € devront etre
adressés à M. J H. GERMAIN, au bureau €
Soussigné, # St. Myacinthe, ni si ge toute enr
responda; ce relative al Etablissement,

L.A DESSAULLES,
St, Uyacinthe, 9 mare —r
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MAISONS EN BOIS,

8 jes faubourgs, assurées +

QUATRE PIAS

  

RES,
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MAISONSDE PREMIERE CLASSE

- CINQ CHELINS.

AUSTIN CUVILLIER,
Agent,

Inspecteur.
Muntiéal, 20 mare mk

  

Sa Gracleuse Majeste Ia

5A R lePrinceConsort,
K. M, K, G, K,

THE ROYAL NAVAL MILITARY,

EAST INDIA

RTABLIE A, 1, 1837,

ww BOM4
13 WATERLOO PLACE,

London,

DIRECTEURS,-—Major Général Sir Freddie
Smith, K, H., M, I, F. it, 5, Jue
mes Frédéric Nogent Vault, vie
ce-présideut ; Lieutesaut Genérsl
Edward 5 Wyuyart, ©, Hoi
chiball Hair, Eculer, %, D,der
rement des gardes u cheval; Wos.
Chard, jer, Agent de Mutine;
Major Wm Lancey, des lugénie.rs
Royaux ; Général H. G. A. Taylor
C, I, uu service de la Si
des lndes : w iHorahan Taylor, Her,
Lieut-Culonel: Sutbely,
15, de '& compaguis des bs
Lieut.
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  Contre-Asmirat Miel:

d'ontre-Ninirat Sir Geurgs
R. Lambert, KC,
$=MM, Contig et cie, Etrand,

bert Lee, Ecr, M, D, F, 6,5,
Saville !

CFNEEILS, — J, Measure,"Fer, 4
meulr's InnFieles,

SOLLICITEURS,—MM, Garrard & Jr
Suttollk street, Pall Mall East,

ACTUV AIRE, — Jolin Hlintaison, Eon, président
de Vinstitut des Aetunires,
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Un donne deg assurances sur la vie à des per-
ropes de toutes professions et on en donne dans
les clitnats des tropiques à des conditions favo-
vables,

Les taux de premunis sont !asés sue des bons
principes quant aux réferancez de toute colonie,
aucune charge extru jour risque d'un voynge
d'Angleterre, et du Nord de l'Amérique,
Lu quatrecinquieme des profits susb divisés

parmi Tes assurés tous les gept une,
WILLIAM M, JAMES, Feerétaire,

Waterloo Place, Londres,

 

APPLICATIONS yeront
ces sur fa vie de la Compagni
3 Rue St, Sucrement, Montre al

In. DORWIN,
Agent pour Amérique,

 

tes pour des poli-
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DENIS & DESNOYERS,
AVOCATS,

Rue St, Vincent, Matisse de
M. Seraphino-

  

  

   

Circuits de VALS
et BLAUVHARNOLS,

Sauter les Cours du Dise

  NOUS Sous gnès consentons mnt "ment
a dis re Lu Société qui H existé entre nous
sous 4 tiomz de MELOCit ANTR.

M, Plante contitrcera ou 1102 affaises à partir
celte date,
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Sie Céele de Vallay 1, 13 taarp— i=

Be A TETHARD DE MONTIGNY
: AVOCAT,

No. 20 Rue St, Vincent,
Batisse Narafine.
M. de M. auiven lex Cours St,

St, Seholastique,
10 junvicr—sm

LIAM M s
COULTIGE £r AGENT-GENERAL,

INFOTMErespectueuse
run BUREAU, No.

LOCHE,    

Jérôme et de

  

  
  
   

ous, Ventes où le loyer de propriétés, collec
tions, &c s&e,
Hest aussi prèt a entreprendre la direction

d'utfhires de propriété, réclles où personuelles, à
des conditions tres-raicounables.

Beeldant à Momiréol depuis plus de trente
années, Ayant une expérience desaifuires en gd
néral, Ii ne doute pas qu'une part du patronage
pabite lui sera donnée,

RÉFÉRANUCES.
Mussieurs Torrance & Morris, Avocats; Cible

» Seymour, Whitney & Cie. ;
J. & J. Mitchell; Tho

nis,a& Civ. , Frothingham & Work-
men; Lenuing & Larsalou; Win Steplien & Civ,
et Thomas May, Murchanda.

  

  

  

   

 

; tous les nom: de DRUMMOND
ft.

LOUIS T. DRUMMOND
L. BELANGER,

No 34, l’etite Kue $t. Jacques.
ontréal, 17 de  

 

CONSTANT &CIF.
GASNIN DE LIV As MAKE,

AVUKES, RELIURES, IMPRESSIONS
ET DE JOURNAUX,

20, divanide Rue St. Jncques,
MONTUEAL.

u  

 

 

UN trouve constammeut dans cet Ftulslisge-
ment les Journaus canadiens, américaine et tous
les ouvrages littéraires envoyez dans ce pays.
Un =charge de l'envoi d'annonces pour les

joursaun dans les différentes parties du onde.
Un enewiie lew gravures a des prix réduitz,
Taw Lib qui ne fait qu'argmenter chaque

jrurestalta l'établissement.
Ceux qui siciterontia chambre de lectures y

trouveront toux les ouvra, dernes et toute

Vatiention possible leur sera portée,
Katampitlea canadiennes el étrangères à ven

dre, Un fomrnit les libraîres, on nehete un échan-
ge les livres.
Un sechargora de la vente ‘le tous artieles à
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HEN. PARENT.
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« nouvelle résidence.
Conditions faites.

 

S'adrensez nus les lieux an propriétaire soussis
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ur Da, J. B. BROUSSEAU,
Bélant. 4 lévrier 1959, 
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| A vendre en GROS et en DETAIL,

ral Sir George Pollock |

|

Serle street,
Lm

| Tames, rue Aedie

 

=MANUEL PAROISSIAI.
RECOMMANDÉ POUR LES MISSIONS,

cz

'Z. CHAPELEAU,

LIF A2SURANCE SOCIETY,
112, Rue Notre-Dame,

VIS. A VIS LR PALAIS DE JUSTICE.

fl contient les Privres ord'iunire: da Chrétien,
POUR L'ANSCRANCE GÉNÉRALE SCH LA les l'saumes et les By witiva de l'Otice l'arcissist,

les Evangiles de l'anuée et un Reeneil de Cautis
"ques.
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Lilaement est en nues
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projet.
A W.ALLOWAY,

Royalene Bazar,
Rue Coté,

Montréal, 8 mars— m

MAISON, BOULANGERIE,
N VENDRE,

 

+ LE Suaseignd offic on vente UN TER
cf RAIN mesurant T1; ieda de front eur 150

da do profoudeur, bitaé sur la rue St.
Charles, dius levillage de Longueuil ; aveedenx
tuslsons co buis, à un élage et une boulangeris
fiiemat face à lu rue St, Nicolus, dessus condtrai-

 

tes.
Pour led conditions, w'udrusser an 1° roprlétaire

 soussigné, 31, rue St, Lament, Mont-éal,
CHARLES THOMAS.

14 mars—m

PORTANT
POUR

Montréal,
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LES CULTIVATEURS.|
 

PAR RNCAN, à le demcure de fen J O01
MeL'ENN, à la Cote des Neiges, environ deux
milles de Montréal, gernat vendus,
Jeudi,le 5 Avril prochain,

 

Une graude variété d'instruments nratoires,
Diverses Charues en fer, &e , (de la fabrique de

Jeflerey et Paterson)
Seuivir, Fieanx, (lvrses, Marnvis siraple et do -

ble, Charette à fuins écossaise et autres
Churettes,

Trenncaux ( sleighs) simpies et doubles, Vu
Sas, Clurçues, &e-, et une variété in
nie d'outils pour jardinet autres.

Le célebre limuf #Malder” impurté d'Angleterre
tn jeuvu Bœuf d'un au, provenant de Muller

une tres-bonne Vache
Ptusieure Veux et Genisses importés cette suis

son
14 Lonnes Vaches laitivres, variant en age de-

puis deux noa ct au-dleseous
» Cocbane de pure race Suffulk
Une prie de gens et furts Chevaux
"ne Jument poulinicre de race, tres-belle et bien

faite
ln Poulin Lai, de quatre ans, provenant du vieux

St, Lavirentet d'une jumeut trotteuse
Un gros Poulin gris, de quatre ans
Une Jument trotieure pgrise et plusieurs autres

chevaux de différents âges
Une quantité de t1res-bon Foin, Paille, Avoine,

aUrge, Pois, Hetleraves-à-vache et
tes

— A NS—

Une petite quantité de Meubles de méuage.
JAMES sNITY,

 

Montréal, 15 mars--dsi

soon.

   
LE Svussig

des propriété. valant $.4,000,
Montréal.

ALEX. MUUSSEAU,
Courtier,

No.
Montréal, 15 mars 1847

Application au Parlement
 

fuovisee ou Canapa,
District de Montral.

LES Souseignés donuent avis public qu'ils =
dresseront à | Légialature de cette l’ruvince,
a prochaine Session, pour obtenie un acte d'

 

mendement à l’'Avte des Municipalités et des
Chemivs ot pour ériger en une Municipalité sé.

paroisse de
St Antoine de Longueuil, sous le nom de muni.

 

parée partie de La municipalité de la

cipalité de St, Iubert.
LAURENT RENOIT,
ALEXIS TRENBLAY,
FRANCOIN CHARON,
FRANCOIS DAVID

iougueuil, ler v4 vrier 1860--dm

 

Ecole=Modcle die Montreal.
No. 2, RUE ST. CONSTANT,
 

UNE EDUCATION COMPLETE de Fran-
uit, ur le Commerce ot Irs Mélhétaiiques est
mile dung cette institution, à des conditions mo.

omme on fait Ta plua striete atleation
le rt littérnire des Elères qui
cule ; aucun + e devefaite ap.

déré
à Ia conduite moi
axssstent « rolte 6
plicotien, A molna 4

  

 

 

il ne gait bien connel
ne répulation matiafaisante—et ce n'est qu'à cer

‘adres-conditions qu'il Ini sera permis de reste
3er au Principal,

 

W.DORAN.
Montréal, 19 janr-—emk

AVIS
AUX MARCHANDS DE GRAINS.

QUAI VENDRE
A sept licues de Moutteal, tres-avantageusement

situé peur le l‘'ommerce des Grslus.
Badrosser an

DR. JOURDAIN
126, rue Notre-Da

Montaéal, 6 mare k

 

de le Ste -Vierge,

 

devenir
es paciettrre ndrenées

env. 7, butisses Tur-

GYMNASIUM,

JENT « t maintenant ous
4 à heures ju qu'a 10 heures

et depuis 6 heures parçqu'a 19 Leures PM.

 

ré duveont «bxerver les

ipteurs de recevoir des

Enfants audessuns de 13 uns seront admis
Alloway

vouts vee les Ecoles
it àcertaines heures
pélant 4 ra présent,

possédant
in wire et

a ded uisivntendus sur 1
daiou joue

dune le Gymtase de Montréal

  

A Lescin d'emprunter S5,000 sur
situées pres ce

5, me St Françuis-Navier,

 

GRAND CONCERT

SABATIER,

LE 9 AVRIL PROCHAIN
pans LA

SALLE NORDHEIMER,
On peut se procurer dea Uilleta chez tous les

Marchands de musiqu-

 

 

wan _
DEMENAG

Au ler Mal

Le Dr. Jourdain, Dentiste,
Transporiers so :

CABINET D'OPERATIONS
° No. 123, rue Craig,
Au coin de la rue Coté, derriere la Banque de

Montreal,
Moviréal, 8 murs 1806 —a

MASS ME BR
sCH LES

LETTRES DE CHANGE

BILLETS PROMISSOIRES
Desire Girouard
Uu beau Volumerelié de plus de 256 pages in-8o,

A VENDRE
Chez les principaux libraires de Montréal ct Qué-

bec.
PRIX: S$".

Montréal, 21 fev, INGO,

| LaKOCQUE,
GRADUÉ DU COLLÈGE NcGILL, ciodevant
de Rigaud, aprés une pratique de la aus à ln
cutupagne, à ÉTAULI SUN BUREAU vis-à-vis
chez le Lu. TKUDEL, Petite Rue St, Jacques,
No. 14,

Consultation à toute heure de la journée les
pauvres GRATIS.

Montréal, 3 juil 1959.—a

AVIS
Aux parents el gardiens des jeunes
gens dont les capacilés commer-

ciales s'accroissent journel-
lement duns ce pays.

    

  

 

 

LE cours d'études protessé par M. Ilealy sur
Ia Tenue des Livres, l'Arrithmétique, &c , est si
bien combiné qu'unenfant intelligent, ne pussé-
dunt que les simples notions de l'addition, de la
soustraction, de in multiplication et de la divi-
sion, placé suns ses soins, deviendra apte ou com-
pétent daus huit muis pour remplir ane place de
Teneur de Livres ou Comptable et recevra après

men voulu, un diplome comme tel. Si tuute-
fois il se trouvait des éleves qui, à l’expiration de
ce terme, ne seraient point completement prépe-
rés, Me. Heaty s'oilre volontiers à leur donner un
enseignement gratuit jusqu'é ce qu'ils soient ju-
4 wesez instruits pour recevoir un diplôme de
capacité pour entrer dans un comptoir.

Lew classes franguizes et anglaises du matin et
du soir ont actuellement ouvertes à des jours
fixés.—Prix modérés.

C. HEALY, Principal.
. NT. DUMONTIER, de I'Université de 1a.
rofesseur français.

adreaser au Principal, à la maison d'Ecule,
Grande rue St, Laurent, No. 85,

12 nov
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Rhnmes Esrouement
INFLUENZA, INNITATION, OÙ tonte
affection du Gosier, ainsi que le
Ruvsk coxsoxrriyy In Coquett-
Cuk, lu Broxctsie, L'astiims, le
Catuaure GUERIS par les Lo-

Asces où Pantites deit OWN,
Simple et élégante combinaison pour rhumes, &c

Du, U. F, HIGKLUW, Bostan.
Elles ont été des plus efficaces jourenrouement.

Révd. Il. WARD BEECHER.
‘en recoumnande l'usage aux orateurs.

Révd. BE. HH. CHAPIN, New-York.
Trés-efficace contre l'enrouementet l’ieritation
du gosicr si commune chez les orateurs et les
chanteurs.
Pref. M. STACY JOHNSON, La Grange Ga
Maître de musique, Collége feminin du Sud.

Deux ontroia fois j'ai eu dex aflaques de Bron-
ehites qui m'ont fait craindre d'être obligé d'u-
bandouner mon miinis*ére. Mais aprés un usage
modéré des * Troches ” où l’astillea de Brown,
je me trouve netuellement à snême de prècher
cluque nuit durant des semaines entieres, nuns
le muindre inconvénient

Révd, K, 1, RY CKMAN, A.B, Montréal,
"Ministre Weseyan.

A vendre chez tous les Dreguisten du Canada,
« ruison de 25 cents ln bulle.

5 nor—smk
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et

A VENDRE,
L'INDUSTRIE.

LE SOUSSIGNE offre en vente

fique Moulin a
Farine,

bâti eu pierre, sis sur le roc ninai que be
tg chauesée, sur la riviere L'Assomption,

à ane licue de l'Indu<trie, contenant CINQ "AL

RES DE MUULANGES FRANÇAISAS, de 15

meilleure qualité ; chaque paire de moulunge
ayaut une roua rau en fonte, Une quille puu

faire sécher l'avoine, cunatruite à l'epreure à

feu Ily wane suratundanced'eau en tonte sai
son Une maison pour le meunier, nce écurie

pour l'usage des porsonnos venant au moulin, ke

y sont attachées.

89 arpents en bun état de culture, du
5 arpents en sucrerle, maison, graoges,
écuries, luiteries, &c,, dessus construites.

fh
Située à dix arpents du village d'Indus
trie, d'un arpent et demie de front, sur 28
arpents de profondeur.

L
  

  

 

 

 

 

Une Terre
De rent-vingt arpente de superlicie,

 

Une autre Terre
De 23 arpents de profondeur sur 3 are
pents de front, 20 arpents en culture, le
reste eu aucrer  

   è
u

 

Un Emplacement.
Situé dans le village de l'Industrie, avec

fh’ nison en bols de 50 pieds de lunguent
» de profoudeur, ullonge pour quisis

ne, de 2" pieds guarrés, et cuve de toute la gran
deur do la maison, hangerd « grain, grange,
écuries, remise à voiture, remise à bois, glacivre,
laiterie, &c.

  

  

autre Emplacement.
itué dans le dit village avec maison à

in eux etages, enh briques du trente pieds
quarrés.

mplacciment.
fn==" au village avec maison à deux éta-

  

   
get en bois, 40 pieds nar 26.

   autre Emplaces ’
Situé dans le dit village ; avec manon

de 30 pieds sur 7R, à unétage, avec au-
tres bitisses.

m: AURAL ==

Plusieurs Terres dans Saint
Gabriel de Brandon.

CONDITIONS LIRÉRALES.

Sad à
TE ED. SCALLON,

Village d'Industrie
3 déc--0uik 

COMPAGNIE
D'ASSURANGE<< COMMISSION

DL GREAT WESTERN.

BUREAU PRINCIPAT_Bétisses de le Compe-
bie, 403, Waluutsureaureet, Philadelphie.

Hon, C. C. LATHROP, ... Président.
JAMES WRIGHT, decréteire.

CaritaL autorisé $300,000.
Actiy $785,163.
Carirar non payé $244,100,
 

$529,203

Assurance Maritime et contre le Fou

RISQUES SÛR MESETEP SUR TERRE SUR
CARUAIMON ET FRET.

Agence generale au Canada,

18, Grande Rue St. Jacynes, Montréal,

 

 

Bureau 1.écal du Canada.
[Autorisé àà régler et décider toutes les récla-

uvslionspour porter en vertu des pulices émanées
en Cunuda et l'Ageut Général à accepter le ser-
vice de writs en Canada)

L'Hon, LT. brussoxo. M. P. P,, Présidents
l'homas Morland, E Ed SF

 

    

 

18. H. ‘t'hompeon, Eer
BUREAU DE REFERENCE, QUEBÉC.

Jas. 4
Han G. Pemberton, i bail
laa.e Gaudiy, Ker. J, H, Clint, Eer.

BUREAU DE REFERENCE, OTTAWA.

Sates Stevenson, Ecr. E. McGillivray, Ecr.
Edward Griffin, Fer, Joseph Aumond, Ber

BUR-AU DÈ REFERENCE, TORONTO :
Win. Waketeld, Ecr | Charles Moore, Ber
Hugh Miller, Ecr Duncan Macdonell, Ecr

Consolls permanent

Hon, L. TI. Veuminoni, C, R, et M. P, P., pour
le BavoLanada,

He:ry Eecles, Eer, G R pour le Heut-Canads.
Avocats,

MM. Rose & Ritehie, Montréal,
Heetor Cameron, ‘Turonta.
MM. Lewis & | | ibay, Ottawa,

Notalre Public.
James Sith, Ecr., Montréal,

Bunquiers.
La Banque Comme;cuale du Canads, Montréal,

Courtie
Dépnrpartement du Feu--J, Holmes, Ecr,
Dépurtement de ls Marine—(. J. Houghton, Fer

Montréal.

Er
Taspecteurs,

Département du Feu— Rector Munro, Eer.,,

F 0
Département de la Marin Lemes Breakearidge

Eur, Montréal.

  

 

 

   

  

EH.Wiitaant,
   

 

ON peut se procurerlu dernies état des finan-
ces, Foruuiles d° App ion, Polices et tontes ai
Tes in ations, en s'adressant au Bureau
"Agent général ou à aucun des Agents de la
Compagnie Conade

J. LEANDER STARR,
' Agent Général pour le Canada.

   
   

 

  

  
Communication Directe à la Vas

peur avec Glasgow.

LA LIGNE % ANCHOR" DE PAQUEBOATS
doit voyager =égullérement entre FONTREAL
QUEBEC ot GLABGIW, comme suit :—

 

  

 

Vaissenux. Tons. Force.
UNITED KINGDOM..... 1223 300
JOUN BELL. 250
UNITED STA 300

L'UNITED KINGDOM
Fartira de

QUEBEC POUR GLASGOW,

MARDI, LE 15 DE MAI,
PRIX

DU PASSAGE DE QUEBEC A GLASGOW.
Nulon et Cabine........$68 00
Sme Classe...........838 00

Des arrangements favorables sont pris pour des
billets de retour.

L
  

 

ne sont considerées prises qu'en
autant qu'ils tout payées.

Chaque vaisseau porte un Médecin d'exparies
ce Pour fret cl passage, s'adresser à BERT
SUAW & Cie, Qnébee,

6. & D. SHAW,
Rue Commune,

Montréal22 mars—k

TAVIS,
MM. LORANGER & FRÈRES, Avocats,tien;

dront, à l'avenir, UN BUREAU à ft. Jérôme-
dans ie district de Terrebonne.

LORANGER & FRERBS.

LA COMPAGNIE
ba

L'ASSURANCE MUTUELLE
CONTRE LE FEU DU

COMTE DE MONTREAL.
AVIS

LA COMPAGNI- de VAHSURANCE MU-
TUELLE contre le‘e:du COMTE’ de MUNT-
RRAL, continue d'ase-rer les PROHRIETES des
UULTIVATEURS et autres propriétés isolées, à
‘ne plastre par ceat louls, pour trois ans; avec
un billet de prime de vingt pisstres pour chaque
cent Jouis d'asaurés, pour être cotlsé suivant les
periesct les dépenses de 1a Compagnie.

Elle n'nssure pas dans les villes et les Tirages.
Le montant assuré maintenant excède

mlllivns de piastres ( 3,Qos,
P. LaTOURNBUX,

 

  
 

Montréal, 4 marsty

a Winerbe,
IMPRIMEE ET PUBLIEE

Duvernay, freres,
RUE Sr. VINCENT, Ne. 10

LES MARDIS, JEUDIS ET SAMEDIS
MATINS,

Abonuement $84 par a
PAYABLE D'AVANCE.

EDITION HEBDOMADAIRE
PARAISSANT TUUS LES VENDREDIS

Prix : par annce
PAYABLE EXPRESSEMENT D'AVANOR.
Ceux qui veulent discontinuer doivent en dot

ner avis un mois avant leur date écbue et payer
ce qu'ils doirent, autrement l'envoi du journal
leur sers continué,

Tarif des Annonces.
Six lignes et au-dessous 26. 6d. pre

miere insertion et Tid. ponr hares jamInseriton
subséquente,

Dix lignes Bt au-dessous, 39. 4d., pour là pres
ule insertion el dix deniers pour Chaefu
ante,

Les insertions subséquentes qui ne seront pes
ordonnées plu: nePois par semaine,
deux deniers par lgoe-

ANNONCES 8ORDINAIREB.
Naiseances ....10 3d | Mariages ’

Décès... le. 3d.
Ces avis devron! pusnome40 dy tan re-

LU non Île ne seront pes
‘ Toe notices spéciales auloia eidinalee
des sanonçes.

ANRANGENENTS ANNURLS,
Un carré de 23 figues £7 10s
Un nemi-earré, 13 ligner 4 106
Celui qui ennones à ode, ure

de changer vou ARNON 000 tous ‘entr
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